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D'importants travaux vont démarrer, lundi 15

juin, afin d'étendre le réseau de chaleur du

Grand Reims, alimenté par la chaufferie de

Croix-Rouge. D'ici à 2027, Wilson, Courlancy,

Maison-Blanche et Sainte-Anne bénéficieront

d'une eau chaude moins carbonée. p. 4

Grand 
projet, 
gros travaux

La colère des accompagnants d'élèves 
en situation de handicap p. 9

RÉSEAU DE CHALEUR

ÉDUCATION

La Foulée 
des sacres explose
les compteurs p. 6

Chantier 
d'urgence terminé 
à la basilique 
Saint-Remi p. 6

PATRIMOINE

COURSE
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Fin de l'aventure
pour l'entreprise 
Didier 
Ameublement p. 8

COMMERCE

Art et Jazz dans
ma cour dynamise
Hermonville p. 22

FESTIVAL

L'équipe féminine 
du Stade de Reims
condamnée p. 10

FOOTBALL



2 HUMEURS

C'est un rendez-vous né en 1984, devenu incontour-
nable dans la Marne. La Fête du mouton revient ce
dimanche 14 juin à partir de 10 h pour sa 10e édition
au cœur de Sommepy-Tahure. Et ce petit village de
650 âmes va voir sa population démultipliée le temps
d'une journée, puisque près de 10 000 curieux sont
attendus à l'événement. Sans compter les dizaines de
bêtes réunies pour l'occasion, qui défileront dès le
matin jusqu'à l'église pour la traditionnelle messe, es-
cortées par les bergers et leurs chiens. Au pro-
gramme  également : démonstrations autour de la
conduite de troupeau, de la tonte et du travail de la
laine, marché de producteurs et dégustations. D'au-
tres animations sont prévues, comme par exemple un
escape game, une exposition de matériel ancien, un
parcours sportif et une fanfare samba dans les rues
du village. Infos : page Facebook « La Fête du Mouton ».

Malgré une saison ratée, termi-
née à la sixième place de Ligue
2, le Stade de Reims n’a pas
perdu le sens des affaires. Ré-
puté pour bien vendre les
joueurs qu’il forme ou révèle, le
club champenois a annoncé,
mercredi 10 juin, le départ de
son gardien, Ewen Jaouen (20
ans), pour Newcastle (12e de D1
anglaise) contre une somme re-
cord : 28,5 M€. Il s’agit du

transfert le plus cher de l'histoire de la Ligue 2. Cet hiver, le SDR
avait déjà empoché 25 M€ en vendant Patrick Zabi au Paris FC.
Arrivé à l’été 2023 en Champagne, le portier formé à Guingamp
avait d’abord intégré la réserve rémoise, puis Rodez et Dun-
kerque en prêt. Si bien qu’il n’aura disputé qu’une seule saison
dans les buts rémois, ponctuée de quinze matches sans but en-
caissé. Ewen Jaouen laissera l’image d’un gardien talentueux,
mais aussi celle d’un homme investi, notamment auprès du club
amateur de l’AS Gueux, où il œuvrait comme éducateur.
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Provenance du papier : Suéde. 
Les papiers utilisés sont certifiés PEFC/FSC. 
Taux de fibres recyclées : supérieur à 70%.

Les frères Lebrun feront le show
à la Reims Arena
Le 19 décembre, la Reims Arena accueillera le TSHOW!,
une tournée qui entend revisiter le tennis de table en vérita-
ble spectacle live. Au programme : des matches de haut ni-
veau, un DJ, un speaker et de nombreuses animations, le tout
dans une ambiance digne des plus grands shows sportifs.
Porté par un moment historique pour le ping français (2e na-
tion mondiale avec cinq joueurs dans le Top 30), l’événe-
ment mettra particulièrement en lumière Alexis et Félix
Lebrun. Depuis leur médaille aux Jeux olympiques de 2024,
les deux frères montpelliérains enchaînent les performances
et incarnent le renouveau spectaculaire de la discipline. Ils
seront accompagnés de Simon Gauzy, leader historique de l’équipe de France, ainsi que du Brésilien Hugo Calderano, star
mondiale de la discipline. Côté féminin, Bruna Takahashi, multiple championne brésilienne, et Prithika Pavade, étoile mon-
tante du tennis de table français, viendront compléter ce casting de haut niveau. Après Reims, le TSHOW! poursuivra sa
tournée à Amnéville, Amiens et Paris. Une expérience sportive à vivre à partir de 49 €.

Des porte-clés fabriqués
à partir d'anciens ballons
de football à Châlons

C'est une initiative à la
fois originale et écolo
que lance l'ASPTT
Châlons Football : des
porte-clés colorés et
estampillés du logo du
club, conçus à partir de
ballons usagés. «  Ils
sont tous uniques,
selon les morceaux de
ballons recyclés, et al-
lient utilité et respon-

sabilité environnementale, précise le président de
l'association, Hervé Bouché. On offre ainsi une se-
conde vie aux ballons qui ont déjà connu les terrains
de football. » Fabriqués à une centaine d'exemplaires
par une entreprise basée dans le Nord, ces porte-clés
seront vendus au prix de 5 € lors des événements du
club. Contact : aspttchalonsfoot.fb@gmail.com.
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10 000 personnes attendues
à la Fête du mouton ce dimanche La Coupe est pleine

Vous aimez le foot ? Non ? Tant pis, vous allez en manger !
À peine digérée la victoire du PSG en Ligue des cham-
pions, prolongée par les violences qui l’ont accompagnée,
le ballon rond va une nouvelle fois occuper une place dé-
mesurée dans l’espace médiatique. Avant même que le
Mexique et l’Afrique du Sud ne donnent, hier, le coup
d’envoi de la Coupe du monde 2026, les polémiques
s’accumulaient. L’arbitre somalien Omar Artan, interrogé
pendant onze heures par les autorités américaines puis
expulsé, est le symbole d’une politique extérieure et mi-
gratoire qui va à vau-l’eau sous la férule de Donald
Trump. Ce cas médiatisé s’ajoute à ceux des supporters
iraniens et haïtiens interdits de séjour, et des ressortissants
de cinq nations africaines découragés par des démarches
absurdes et une caution de 15 000 $ (finalement levée au
dernier moment). Loin, très loin, du « Mondial le plus in-
clusif » promis par Gianni Infantino, le patron de la Fifa,
en décembre, quelques jours après avoir remis le premier
« Prix de la paix » à Donald Trump. Fin de la blague. On
pourrait également évoquer le prix délirant de certains bil-
lets – jusqu’à 5 767 € pour un France–Norvège –, au point
de déclencher une enquête aux États-Unis. Sur le terrain,
difficile aussi de s’enthousiasmer face à l’élargissement
de la compétition à 48 équipes, qui va forcément diluer
l’intérêt sportif. Vous lèverez-vous à 3 heures, dimanche,
pour voir Haïti affronter l’Écosse ? Vous découvrirez alors
que chaque période sera entrecoupée de pauses fraîcheur
de trois minutes, pour permettre aux joueurs de s’hydra-
ter… et aux diffuseurs de lancer la pub. Car plus de pays
qualifiés signifie plus de droits télé à revendre : 4,2 mil-
liards sur la période 2023-2026 pour la Fifa, soit un mil-
liard de plus par rapport au cycle précédent. Et puis il y a
l’aberration climatique : 104 matchs répartis sur trois
pays, des stades séparés de plusieurs milliers de kilomè-
tres et un ballet aérien permanent pour joueurs, staffs et
supporters. Rassurez-vous, la Fifa sera plus raisonnable
les prochaines fois : l’édition 2030 se jouera sur trois
continents et la suivante aura lieu dans les villes climati-
sées d’Arabie saoudite… Le boss du foot mondial a tou-
jours clamé sa neutralité. Mais lorsqu’on s’affiche aussi
ostensiblement complice avec Donald Trump et que l’on
cède aux exigences des États, des sponsors et des diffu-
seurs, peut-on encore affirmer, comme Emmanuel Macron
à la veille de la Coupe du monde au Qatar en 2022,
qu’« il ne faut pas politiser le sport » ?

ÉDITO
de Simon Ksiazenicki, journaliste
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Ma radio locale.

Tout ce qui se passe ici,
dans ma région
s’écoute sur

28,5 M€



Safari Réserve Samedi 20 Juin 2026  
69€/adulte, 59€ enf 12 à 18 ans et 39€ 3 à 11 ans  

(Transport + entrée aux 2 parcs) 
Canterbury Samedi 27 juin 2026  

139€/adulte, 119€ enf -12 ans  
(Transport + Petit déjeuner et dîner sur le ferry) 
Le P'tit Baltar Dimanche 28 Juin 2026  

104€/p (Transport + déjeuner spectacle) 
Journée Libre à Namur Samedi 4 Juillet 2026  

59€/p (Transport) 

Soldes à Val d'Europe Mercredi 8 Juillet 2026  
29€/p (Transport) 

Nausicaa, aquarium de Boulogne sur Mer  
Samedi 11 Juillet 2026  

89€ /adulte et 79€ enf - 13 ans  
(Transport + entrée à l'aquarium) 

Journée libre à Boulogne sur Mer 
Samedi 11 Juillet 2026  

69€/adulte et 49€ - 12 ans (Transport) 
Grottes de Han Samedi 18 Juillet 2026  

104€/p - (Transport + Visites mentionnées + déjeuner) 
La Mer de Sable Mercredi 22 Juillet 2026 

69€/p Forfait famille 2 adultes + 1 enfant : 150€ ou 2 adultes 
et 2 enfants : 190€ (Transport + entrée au parc) 

Journée au Lac du Der Samedi 25 Juillet 2026  
39€/p (Transport) 

Journée Libre au Touquet 
Samedi 25 Juillet 2026 59€/p (Transport) 

Journée Libre à Paris Samedi 01 Août 2026 
49€/p (Transport) 

Séjour au Puy du Fou Du 6 au 8 Août 2026 
695€/p base double  

Journée Libre à Quend Plage 
Samedi 15 Août 2026 

59€/adulte et 39€/ - 12 ans (Transport) 

La Cassine en Ardennes Samedi 15 Août 2026 
94€/adulte et 79€ - 12 ans  

(Transport + dîner avec boissons et spectacle nocturne) 
Le Souffle de la Terre Vendredi 21 Août 2026 

94€ / adulte et 89€ - 12 ans  
(Transport + spectacle + restauration traditionnelle) 

Le Corso Fleuri à Fort Mahon Dimanche 23 
Août 2026 

59€/p (Transport) 
Saint Joseph Village Samedi 29 Août 2026 

99€ /p (Transport + entrée au parc + déjeuner tout inclus  
+ dessert récréatif et dansant à la Guinguette) 

Toutankhamon Samedi 5 septembre 2026 
99e/p (Transport + déjeuner avec boissons  

+ entrée au musée) 
Fêtes Médiévales de Laon  

Dimanche 6 Septembre 2026 19€/p (Transport) 

Train de la Baie de Somme  
Jeudi 10 Septembre 2026 

104€/p (Transport + Visites mentionnées + Déjeuner) 
Séjour en Autriche 

Lundi 14 au Dimanche 20 septembre 2026 
1399€/p, supplément single 170€ 

Délices de Bourgogne 
Samedi 19 Septembre 2026  

99€/p (Transport + Visites mentionnées  
+ Déjeuner avec boissons) 
Moulin de Dannemois  

Samedi 26 Septembre 2026 
104€/p (Transport + Visite guidée + repas) 

Notre Dame de Paris Samedi 03 Octobre 2026 
79€/p (Transport + Déjeuner avec boissons) 

Astérix : peur sur le parc  
Dimanche 04 Octobre 2026  
79€/p (Transport + entrée au parc) 

Foire à Dieppe Samedi 14 Novembre 2026 
69€/p (Transport) 

Paradis Latin Samedi 28 Novembre 2026 
169€/p (Transport + repas avec une carte signée par le Chef 

Guy Savoy 3* + les boissons mentionnées + le spectacle) 
Croisière de Noël à Amiens 

Dimanche  29 Novembre  
& Samedi 19 Décembre 2026 
99€/p (Transport + repas croisière) 

Balavoine, ma bataille  
Dimanche 29 Novembre 2026  

94€/p (Transport + billet en CAT1) 
Week-end en Alsace 

Samedi 5 et dimanche 6 décembre 2026 
395€/p, supplément single 59€ (Transport + demi-pension  

+ déjeuner-spectacle) 

Fêtes des Lumières à Lyon 
Mardi 8 au Mercredi 9 décembre 2026  

359€/p, supplément single 45€ (Transport + hébergement  
+ déjeuners + visites mentionnées) 
Marché de Noël de Trèves  

Samedi 12 Décembre 2026 89€/p (Transport) 
Croisière de Noël sur le Rhin 

Dimanche 13 au jeudi 17 décembre 2026 
995€/p (De Cologne à Strasbourg, pension complète à bord) 

Musée Grévin & Bateaux Mouches 
Samedi 19 Décembre 2026 

104€/p et 79€/ - 12 ans (Transport + Visites Mentionnées  
+ Repas avec boissons) 

Johnny Hallyday 500 Choristes 
Jeudi 7 Janvier 2027  

99€/p (Transport + billet en CAT1) 
Disney sur Glace Samedi 9 Janvier 2027  

89€/adulte et 79€/ enf - 12 ans  
(Transport + place en CAT1 fauteuil balcon) 

Génération Céline Samedi 9 Janvier 2027 
104€/p (Transport + billet en CAT1) 

One Night of Queen Dimanche 31 Janvier 2027  
99€/p (Transport + billet en CAT1) 

Réservations au 03 26 02 02 32 Au départ de votre ville - Autocars, Avions et Bateaux

Du lundi au vendredi de 9h à 12h et de 14h à 18h- Zac des Longerons - 51170 Fismes
contact@carsdelannoy.com - www.carsdelannoy.com

CIRCUITS - CROISIÈRES - SÉJOURS - FESTIVALS - TRANSPORTS 

A votre service depuis 1956

Retrouvez tous nos voyages 
sur www.carsdelannoy.com

Visites & Spectacles
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Quatre réseaux de chaleur 
d'ici à 2030

L a ville de Reims est friande de
réseaux de chaleur. Installée
dans les années 1970, la chauf-

ferie centrale de Croix-Rouge utilisait
à l’origine une énergie bon marché
mais polluante : le fioul lourd. Elle
s’est ensuite convertie successivement
au charbon, puis au gaz naturel, avant
d’intégrer la valorisation des ordures
ménagères via l’usine d’incinération
Rémival, et enfin la biomasse. Le ré-
seau de chaleur aurait atteint un taux
de 90 % d’énergies renouvelables et
de récupération, selon son exploitant
Engie. À Orgeval, la chaufferie, datant des années 1960, s’est elle aussi convertie au bois en 2024,
alimentant désormais 1 580 équivalents-logements du quartier.
Dans le quartier Saint-Remi, 1 240 foyers bénéficient d’un réseau de chaleur urbain alimenté à 65 %
par des énergies renouvelables et de récupération, grâce à la chaleur fatale issue du process industriel
de la verrerie O-I Glass. Depuis fin mai et jusqu’en octobre, ce réseau est en cours d’extension et des-
servira le campus de Sciences Po, des établissements municipaux, le rectorat, le centre des finances
publiques, ainsi que plusieurs copropriétés.
Enfin, en octobre dernier, la ville de Reims a signé une délégation de service public d’une durée de
25 ans avec l’entreprise Dalkia pour la construction et l'exploitation d'une nouvelle chaufferie à proxi-
mité de la déchetterie Europe. L’équipement reposera sur un mix associant paille, chaleur fatale, gaz,
pompes à chaleur et panneaux photovoltaïques, afin d’alimenter, d’ici à 2030, des logements, le cam-
pus Moulin de la Housse, ainsi que des écoles, collèges, lycées et équipements municipaux.

S.K

À Saint‐Remi, les travaux d'extension du réseau de 
chaleur ont débuté récemment. © l’Hebdo du Vendredi

D'importants travaux vont démarrer,
lundi 15 juin, afin d'étendre 
le réseau de chaleur du Grand
Reims, alimenté par la chaufferie 
de Croix-Rouge. D'ici à 2027, 
Wilson, Courlancy, Maison-Blanche
et Sainte-Anne bénéficieront 
d'une eau chaude moins carbonée.

N ouveaux travaux en vue à Reims !
Un chantier d’ampleur va débuter
lundi 15 juin dans le secteur de l’ave-

nue d’Épernay, avec la fermeture successive de
plusieurs rues perpendiculaires jusqu’à la fin du
mois d’août. En cause : un projet majeur porté
par le Grand Reims et Engie, visant à étendre le
réseau de chaleur urbain. Au total, près de 15 km
de canalisations supplémentaires doivent être réa-
lisés, avec 54 nouvelles sous-stations raccordées
d’ici à 2027, afin de produire une eau chaude
moins carbonée. 
Malgré l’importance du dossier, la collectivité
reste discrète. En avril dernier, Véronique Mar-
chet, adjointe au maire chargée de la transition
écologique, confirmait à « l'Hebdo du vendredi »
un « projet majeur du territoire » en matière « de
neutralité carbone et de sobriété énergétique »,
tout en préférant temporiser « dans l’attente d’un
équilibre économique pleinement garanti ».
Selon nos informations, le projet a depuis été va-

lidé par la commission nationale des aides de
l’Ademe (Agence de la transition écologique),
ouvrant la voie à un engagement financier de
l’État.

42 sous-stations supplémentaires
Le calendrier prévisionnel, que nous avons pu
consulter, annonce que le déploiement des 2,4 km
de réseau le long de l’avenue d’Épernay doit

s’étendre sur trois mois et permettra de raccorder
douze nouvelles sous-stations. Deux mois sup-
plémentaires seront ensuite nécessaires pour
connecter le futur feeder (canalisation principale),
qui longera l’avenue de Champagne sur 1,6 km,
puis pour réaliser la traversée du rond-point de
l’avenue Paul-Marchandeau. En 2027, 7,5 km
supplémentaires seront réalisés, incluant la pour-
suite de l’extension dans le quartier Wilson ainsi
que le raccordement à la sous-station des Châ-
tillons. Au 1er octobre 2027, 42 nouvelles sous-
stations devraient être mises en service.
Depuis les années 1970, la Société de chauffe, de
combustible, de réparation et d’appareillage mé-
canique (Soccram) exploite la chaufferie de

Croix-Rouge. Cet équipement alimente au-
jourd’hui en chauffage et en eau chaude sanitaire
l’équivalent de 20 000 logements, grâce à un mix
énergétique qui fonctionne aujourd’hui avec un
taux d’énergies renouvelables (déchets incinérés
et bois) compris entre 70 % et 100 %, en fonction
des périodes de l’année.

Le centre-ville, Bezannes, Farman 
et Murigny à l'avenir ?
Le réseau compte 32 km de conduites, alimentant
Croix-Rouge (51 % de l’énergie distribuée), le
CHU (31 %), les Châtillons (11 %) et Val de Mu-
rigny (7 %). Parmi les principaux clients figurent
la ville de Reims (écoles, piscines, stades, gym-
nases, maisons de quartier...), le conseil départe-
mental (collèges), l’Université de Reims, ainsi
que plusieurs bailleurs sociaux. À terme, le ré-
seau doit s’étendre à de nouveaux secteurs
comme Wilson, Courlancy, Maison-Blanche ou
encore Sainte-Anne. Des sous-stations sont no-
tamment prévues à La Comédie, au stade Au-
guste-Delaune, à la caserne Marchandeau, au
lycée Marc-Chagall, ainsi qu’au pied de nom-
breux ensembles de logements collectifs.
Et ce n’est pas tout. La ville de Reims a lancé une
consultation pour désigner le futur exploitant de
sa chaufferie pour les 23 prochaines années. Ce
nouveau contrat, qui prendra effet le 1er janvier
2028, prévoit notamment un développement im-
portant du réseau de chauffage urbain. Des ex-
tensions vers le centre-ville, Bezannes, Farman
et le sud de Murigny sont envisagées. Les Ré-
mois n’ont donc pas fini d’entendre parler des ré-
seaux de chaleur… ni des travaux qui les
accompagnent.

Simon Ksiazenicki

Construite dans les années 1970, la chaufferie de Croix‐Rouge a
depuis intégré les énergies renouvelables. © l’Hebdo du Vendredi

ÉNERGIES

Quinze mois de travaux et 15 km de canalisations
pour étendre le réseau de chaleur
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Besoin 
de changer d’air ?

Un jour, un week-end, une semaine

 Laissez-vous inspirer !

Nos journees decouvertes’ ’

Nos sejours’

Départs de Charleville-Mézières, 
Rethel et Reims. 

Départs possibles de Guignicourt, 
Laon* et Châlons-en-Champagne*

pour certains voyages. 

Places limitées - Réservez vite ! 
Envoi Brochure sur simple  

demande. 

MONTMARTRE & DÎNER-
CROISIÈRE SUR LA SEINE 
Samedi 29 août 2026

UNE JOURNÉE  
AU LUXEMBOURG* 
Jeudi 25 juin 2026

PARC ZOOLOGIQUE  
PAIRI DAIZA*
Dimanche 05 juillet 2026

LA TOSCANE* 
Du 20 au 26 août 2026

CIRCUIT AU CŒUR  
DU PORTUGAL 
Du 08 au 15 septembre 2026   

LA CORSE DU SUD*
Du 05 au 11 octobre 2026 

LA VALLÉE DU LOT*
Du 10 au 15 octobre 2026 

WEEK-END FÊTE  
DES DAHLIAS À SÉLESTAT*
Du 08 au 09 août 2026

Agence de RETHEL
03 24 38 42 39 

contact@voyages-guilloux.fr

Agence de WITRY-LES-REIMS 
03 26 49 54 28  

reims@voyages-guilloux.fr

Decouvrez l ’ensemble de nos voyages  
sur notre catalogue en ligne

’

o

Agence de CHÂLONS 
03 26 49 54 28 

chalons@voyages-guilloux.fr 

LES SOLDES À MARNE- 
LA-VALLÉE OU PARIS  
EN TOUTE LIBERTÉ 
Samedi 27 juin 2026

CHÂTEAU DE LA CASSINE*
Nouveau spectacle :  
Folles Années  
Vendredi 31 juillet 2026

MERLIMONT  
EN TOUTE LIBERTÉ* 
Samedi 01 août 2026

CHÂTEAU  
DE VAUX-LE-VICOMTE 
Soirée aux chandelles  
Samedi 12 septembre 2026

LE LAC MAJEUR ET MILAN* 
Du 16 au 20 octobre 2026  

LE TYROL, LE RETOUR 
DES TROUPEAUX* 
Du 14 au 20 septembre 2026     
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Bonne nouvelle 
pour la basilique Saint-Remi

PATRIMOINE

L a nef de la basilique Saint-
Remi de Reims a été rouverte
au public dans l’après-midi du

lundi 8 juin, soit avec quatre jours
d’avance sur le calendrier initial. C’est
le maire de Reims, Arnaud Robinet,
qui l’a annoncé sur son compte 
Facebook : « Les opérations de sécu-
risation de la toiture se sont achevées
avec quelques jours d’avance, rendant
ainsi les lieux à l’exercice du 
culte sans restriction et à tous les visi-
teurs. »
Partiellement fermée au public depuis
le jeudi 30 avril, à la suite de la décou-
verte d’un glissement de toiture, l’em-
blématique édifice du XIIIe siècle a
bénéficié de travaux d’urgence dès le mardi 26 mai. Deux cordistes, spécialistes des travaux en hauteur
et d’accès difficile, sont intervenus pour cette opération de sécurisation, qui consistait à fixer des barres
en inox, longues de 1,20 mètre, à travers chaque table de plomb dégradée, puis à traiter la zone de faî-
tage, cette ligne de crête qui court le long du sommet et relie les deux versants de la toiture. Un chantier
de « plusieurs centaines de milliers d’euros », financé par la ville, propriétaire de l’édifice, avait précisé
l’élu fin mai.
Malgré la chaleur et la pluie, l’entreprise auboise de cordistes est parvenue à mener cette opération
« dans des délais records », selon Arnaud Robinet, qui précise néanmoins : « Il faudra attendre encore
quelques jours pour retrouver le cloître Saint-Remi (au sein du musée), les travaux de réfection se
poursuivant jusqu’à la fin de la semaine. » Cette bonne nouvelle pour les amoureux du patrimoine
rémois en est également une pour l’Orchestre philharmonique royal de Prague, qui pourra ouvrir les
Flâneries musicales le jeudi 18 juin, ainsi que pour la société d’événementiel Lotchi, qui va pouvoir
relancer son spectacle « Luminiscence » à partir du samedi 20 juin.

Simon Ksiazenicki

La basilique Saint‐Remi sera prête pour les Flâneries 
musicales, le 18 juin. © l'Hebdo du Vendredi

Travaux de nuit sur les rails du tramway :
encore une semaine de perturbations

TRANSPORTS

D es travaux de maintenance ont démarré,
dimanche 7 juin, sur le tramway du ré-

seau Grand Reims Mobilités. Jusqu'au ven-
dredi 19 juin, Transdev Grand Reims
intervient de nuit, au niveau de la station Co-
médie, « afin d’améliorer la performance du
tramway ainsi que le confort des clients voya-
geurs », peut-on lire dans un communiqué.
Les interventions ont lieu entre 20 h 30 et 5 h,
du dimanche au jeudi.

En journée, la circulation est maintenue sur l’ensemble de la ligne, mais avec des ralentissements à proxi-
mité du chantier : la vitesse sera abaissée à 10 km/h en direction de Neufchâtel et à 5 km/h vers Hôpital
Debré ou Gare Champagne TGV, avec franchissement d’un portique de sécurité. Des contrôles sont réa-
lisés chaque matin, avant la reprise du trafic. En soirée, le tramway est remplacé par des bus de substitution
(ligne Sub), avec un passage environ toutes les 20 minutes.

© l'Hebdo du Vendredi
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La Foulée des sacres va encore 
battre un record

COURSE

I l va y avoir du sport dans les rues de
Reims ! La Foulée des sacres, 14e du

nom, aura lieu ce dimanche 14 juin, à partir
de 9 h 30 pour le 5 km et de 19 h 30 pour le
10 km, au départ de l’avenue Paul-Mar-
chandeau. Un lieu qui n’a pas été choisi au
hasard puisque c’est là que se trouve le cen-
tre d'incendie et de secours principal, lieu
de résidence de la Scap 18 (section course
à pied des sapeurs-pompiers de la Marne), organisatrice de l’épreuve, en collaboration avec la ville de
Reims. L’événement, qui avait explosé les compteurs l’an dernier avec 5 874 participants, va encore faire
mieux puisque plus de 8 700 dossards ont été enregistrés ! Les inscriptions sont complètes depuis près
d'un mois.

Les petits patients du CHU de Reims 
vont recevoir la visite d'un food-truck

SOLIDARITÉ

L ’association Tout le monde contre le cancer
célèbre les dix ans de Toques en truck, un

événement caritatif et gastronomique qui a fait
étape dans près de 200 hôpitaux en France en une
décennie. Cette année, la tournée du camion gour-
mand a démarré le 19 mai pour rallier 20 établis-
sements en France et apporter de la joie et des
moments de répit aux enfants hospitalisés, à leurs
familles et aux soignants. Le food-truck et les
équipes de l'association feront escale au CHU de
Reims, vendredi 12 juin, afin de servir un brunch
pour les soignants le matin et un déjeuner pour les petits patients et leur famille. Enfin, l'après-midi, un
atelier dessert sera proposé par Grégory Masse, chef pâtissier au restaurant L'Assiette champenoise, trois
étoiles au Guide Michelin.

La fête du vélo au Shed de Reims
MOBILITÉS

U ne soirée festive dédiée au vélo, ça vous dit ?
La coopérative culturelle Jazzus et le bar Le

Shed organisent, samedi 13 juin, à partir de 18 h,
Biclou volume 2, un événement dédié aux mobi-
lités douces pour toute la famille. Au programme
: vélo-école pour enfants, espace de démonstra-
tion de vélos utilitaires pour les adultes, atelier de
réparation, stands d’information, vélo-smoothie,
espaces jeux et quiz spécial vélo, le tout porté par
un DJ set du Mixanthrope et les gourmandises du
Shed.

© l'Hebdo du Vendredi
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Didier Ameublement, la fin d’une aventure
de plus d’un siècle et demi

COMMERCE

Autrefois corderie du quartier 
Courlancy, le magasin spécialisé
dans les rideaux et les tissus, 
installé au Port Sec depuis dix ans,
a fermé ses portes jeudi.

C ’est une tapissière en siège de la Marne
«  très attristée » qui nous a contactés
pour nous annoncer la nouvelle : son

fournisseur historique, Didier Ameublement, a
fermé ses portes jeudi 11 juin. « C’était une ins-
titution pour les professionnels de la couture et
de la tapisserie de Reims et des alentours », dé-
plore-t-elle.
Didier SA est un nom bien connu des Rémois,
puisque son histoire a commencé en 1860, au
sein de la corderie Aux Câbles de marine. L’em-
blématique bâtiment du quartier Courlancy, qui
fabrique ficelles, cordages et câbles acier, déve-
loppe ensuite toute une activité autour du textile
et de l'ameublement, grâce à quatre générations
successives de Didier. 
En 2012, l’entreprise est scindée en deux, Ameu-
blement et Industrie, et la seconde est vendue.
Quatre ans plus tard, Didier Ameublement est
cédé à Rideaux Stores Services (R2S), qui démé-
nage le magasin près des anciens docks rémois,
mais conserve le nom de l’enseigne. «  Ça a
changé beaucoup de choses et la boutique s'est
séparée des piliers de l'entreprise, raconte la ta-

pissière marnaise. Malgré tout, nous trouvions
toujours une équipe agréable pour nous conseil-
ler et un magasin avec du stock. » La boutique
n'employait plus que deux salariées, qui subiront
une procédure de rupture conventionnelle.
L’entreprise de la banlieue lilloise R2S, spéciali-
sée dans la protection solaire, a également mis la
main, deux ans plus tôt, sur Artapisserie.fr, une
boutique de e-commerce dédiée aux profession-
nels de l’ameublement. C'est d'ailleurs en ligne
qu'elle donne désormais rendez-vous à ses

clients, orphelins de l'institution rémoise. Les-
quels ne semblent pas franchement emballés.
« Nous allons devoir faire confiance à nos écrans
pour choisir nos fils, nous ne pourrons plus choi-
sir nos outils à l'œil, ni tester la résistance des
toiles et des ressorts pour faire les bons choix »,
se désole la professionnelle marnaise. Les temps
changent.

Simon Ksiazenicki

Didier Ameublement avait déménagé au Port Sec en 2016. © l'Hebdo du Vendredi

Reims, 17e 
du classement 
des villes étudiantes

ENSEIGNEMENT SUPÉRIEUR

R eims progresse dans le classement 2026 publié
par « L’Étudiant », groupe de médias spécia-

lisés dans l'information sur la formation, les études
et les métiers. La cité des sacres gagne quatre places
et se hisse au 17e rang, dans un palmarès élargi.
Cinquante villes de plus de 7 500 étudiants ont été
comparées à l’aide de douze critères, regroupés en
cinq items : attractivité, formation, vie étudiante,
cadre de vie et emploi. Reims, qui compte 34 000
étudiants, soit un habitant sur cinq, s’est notamment
démarquée pour sa qualité de vie étudiante 
(9e place) et son cadre de vie. Les loyers modérés
(461 € pour un studio contre 559 € en moyenne
nationale) et une offre de formation jugée très com-
plète (10/10) jouent également en sa faveur. La mu-
nicipalité met aussi en avant des dispositifs comme
Reims Campus, le guichet unique de rentrée, les
nombreux événements étudiants et encore le Point
écoute jeunes, dispositif qui traite des probléma-
tiques de santé mentale, sociales ou affectives.

© l'Hebdo du Vendredi
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Les accompagnants d'élèves 
en situation de handicap étaient 
en grève, à Reims et ailleurs, 
mardi 9 juin, afin de réclamer 
une revalorisation de leur statut. 
La faible mobilisation traduit aussi 
la précarité de ce métier.

U n métier difficile et pourtant essentiel,
très majoritairement féminin, et qui
rapporte moins de 1 000 € par mois.

C’est le quotidien des 140 000 accompagnants
d’élèves en situation de handicap (AESH), qui
manifestaient mardi 9 juin, à Reims, et un peu
partout en France, alors que des discussions por-
tant sur la revalorisation de leur statut sont en
cours au ministère de l’Éducation nationale.
« Il est urgent de valoriser le statut de notre pro-
fession en augmentant les salaires, en prenant en
compte la pénibilité de nos missions et sans exi-
ger de missions supplémentaires pour gagner
plus. Les élèves ont besoin d’accompagnants se-
reins et stables, non pas de pions que l’on dé-
place pour pallier les urgences », déplore
Camille, une AESH de Reims, dont l’affectation
a été modifiée seulement un mois après la ren-
trée. Elle accompagne désormais trois élèves de
maternelle, répartis sur deux établissements. Em-
bauchées en CDD de trois ans, les AESH sont ré-
munérées au Smic, mais la plupart ne travaillent
que 24 heures sur le temps scolaire. C’est pour-

quoi elles revendiquent un véritable statut de
fonctionnaire titulaire, une revalorisation salariale
ainsi qu’une formation adéquate. D’autant que le
métier est très peu attractif : près de 50 000 en-
fants se sont retrouvés sans AESH à la rentrée
2025, soit 14 % des élèves concernés. « Je pense
aux familles de ces enfants et à ces élèves qui
méritent que l’on privilégie l’humain plutôt
qu’une stratégie budgétaire et des économies de
moyens », poursuit l’accompagnante rémoise.
Si ce mouvement de grève a été organisé six
jours avant un nouveau groupe de travail prévu
au ministère, c’est pour maintenir la pression sur
le gouvernement, dont la proposition initiale n’a
pas été jugée satisfaisante. « Le ministère n’en-

visage de titulariser que 10 à 20 % des AESH,
explique Annie Bécret, professeure d’histoire-
géographie et secrétaire académique du Snes-
FSU. Le ministère a conscience des difficultés,
mais le problème est toujours le même : il ne veut
pas mettre les moyens. »
Selon l'Éducation nationale, seuls 3,85 % des
AESH étaient en grève au niveau national, à
l’image d’une mobilisation peu suivie à Reims.
La perspective de perdre une journée d'un salaire
déjà maigre et de se retrouver dans le collimateur
du rectorat avant le renouvellement d’un CDD
peut expliquer cette faible mobilisation.

Simon Ksiazenicki

À Reims, la mobilisation a réuni une poignées d’AESH et
quelques représentants syndicaux.  © l'Hebdo du Vendredi

ÉDUCATION

Les AESH en grève à Reims et ailleurs
À Reims, 
une foule rend 
hommage à Lyhanna

JUSTICE

R eims aussi a honoré la mémoire de la petite
Lyhanna. Comme dans de nombreuses villes

de France, dont Châlons, Charleville ou Troyes,
environ 400 personnes ont participé à un rassem-
blement devant le tribunal judiciaire de Reims,
lundi 8 juin, en hommage à la collégienne de
11 ans retrouvée morte dans un silo agricole à Puy-
casquier (Gers). L’homme soupçonné du meurtre,
mis en examen et placé en détention provisoire, est
un habitant d’un village voisin qui a fait l’objet, de-
puis 2017, de plusieurs plaintes pour viols et agres-
sions sexuelles sur mineurs, classées sans suite ou
pour lesquelles il n’a pas été entendu.
Hélène Simon, présidente de l’association rémoise
Je te crois, je te protège, qui accompagne et sou-
tient les enfants victimes de violences et leurs
proches, a pris la parole au micro avant de laisser
d’autres personnes s’exprimer. Outre l’hommage
rendu à la jeune fille, beaucoup ont partagé leur
colère face aux dysfonctionnements dans la prise
en charge des enfants victimes de violences.

D u  1 2  a u  1 8  j u i n  2 0 2 6
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Le Marnais Alain Colzy 
et l'Ardennais Marc Barreaud 
reviennent sur le parcours sportif,
mais également la personnalité 
d'Albert Batteux, qui s'est éteint 
en 2003 après une riche carrière
en Rouge et Blanc et en Bleu.

É couter Alain Colzy parler du Stade de
Reims, c’est comme lire un livre qui ne
se termine jamais. Car ce Rémois de

62 ans en connaît un rayon, en matière de ballon
rond comme de littérature. Professeur agrégé
d’histoire, il vient de publier, avec son ami arden-
nais Marc Barreaud, leur septième livre en com-
mun : « Albert Batteux, une autre idée du football
» (Éditions La Condottière). La première biogra-
phie consacrée à cette légende du Stade de
Reims, mais aussi de l’équipe de France, active
de la fin des années 1930 à 1981.
« Tous les titres du Stade de Reims portent sa
marque, soit en tant que joueur, soit en tant
qu’entraîneur », détaille Alain Colzy. Devenu
professionnel en 1937 dans le club de sa ville, ce
milieu de terrain (« inter », comme on disait à
l’époque) voit son début de carrière tronqué par
la Seconde Guerre mondiale. Il connaît son pre-
mier succès en 1949, avec un titre de champion
de France, puis est nommé entraîneur du Stade
de Reims l’année suivante, à seulement 31 ans,
au soir d’un sacre en Coupe de France. Le club
va alors vivre ses plus belles années.
« Il invente le jeu à la rémoise, un football de

conservation dans lequel ses défenseurs relan-
cent par des passes. Il privilégie la technique au
physique, à l’inverse de ce qui se faisait à
l’époque. Batteux place
le football rémois au
sommet de l’Europe,
s’enthousiasme Alain
Colzy. Il fait émerger
Kopa et a l’idée de le placer avant-centre. »
Jusqu’en 1963, la bande de Batteux remporte
cinq titres de champion de France, une Coupe de
France et une Coupe latine, qui met alors aux
prises les champions espagnols, italiens, portu-

gais et français. « À Marseille, on dit souvent :
“À jamais les premiers”, alors qu’en fait, c’est
Reims le premier club français à avoir remporté

un titre européen »,
s’amuse Alain Colzy.
Batteux emmène égale-
ment Reims en finale de
la « vraie » Coupe d’Eu-

rope, en 1956 et 1959. Entre ces deux défaites
face au Real Madrid, il forge les premiers exploits
de l’équipe de France, dont il est nommé sélec-
tionneur en 1955. Alors que les Bleus de Didier
Deschamps font leur entrée en lice à la Coupe du

monde 2026, Alain Colzy aime rappeler
qu’Albert Batteux est « l’homme de la naissance
de l’équipe de France ».
Avant le Mondial 1958 en Suède, la France est
une nation médiocre. Sous la houlette de Batteux,
les Bleus se hissent à la troisième place, bien
aidés par Just Fontaine, autre gloire rémoise, au-
teur de treize des 23 buts tricolores. Le coach ré-
mois connaît un deuxième âge d’or à
Saint-Étienne (1967-1972) et influence considé-
rablement ses successeurs, dont Claude Le Roy,
qui « tombe sous son charme à Avignon en
1976 ». Le « Sorcier blanc » signe d’ailleurs la
préface de la biographie.
« Batteux a toujours été un meneur d’hommes,
raconte Alain Colzy. Mais, avec lui, tout passe
par l’échange et la discussion. Ce n’est pas un
caporal. » Au-delà du footballeur, c’est l’homme
qui intéresse le professeur d’histoire. Pour percer
sa personnalité, Alain Colzy peut compter sur les
écrits d’Albert Batteux lui-même. « Il a écrit de
très nombreuses chroniques. On en a retrouvé
plus de 700 dans « Le Miroir des sports »,
« France Football » et « L’Humanité » », détaille
Alain Colzy.
Issu d’une famille ouvrière de quatorze enfants,
Batteux est resté fidèle à l’idéal communiste. Il a
même donné des conférences sur le football dans
de petits villages reculés, dont la presse de
l’époque s’est fait l’écho. « Il avait ce sens du
partage et de l’écoute », poursuit l’écrivain ré-
mois. Un football d'une autre époque.

Simon Ksiazenicki

Alain Colzy a coécrit avec Marc Barreaud « Albert Batteux,
une autre idée du football ». © l'Hebdo du Vendredi

LIVRE

Légende du Stade de Reims et de l'équipe 
de France, Albert Batteux a enfin sa biographie
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Le club champenois ne souhaite
pas inscrire son équipe, 
tout juste maintenue en Seconde
Ligue, en championnat national 
la saison prochaine. La section 
féminine devrait donc jouer en ligue
régionale et perdre son statut 
professionnel.

T out va très vite dans le football. Quatrième
du championnat de Première Ligue lors
de la saison 2023-2024, la section fémi-

nine du Stade de Reims ne repartira pas en Se-
conde Ligue la saison prochaine, malgré un
maintien décroché lors de la dernière journée, le
24 mai.
L’information, dévoilée par le journal
« l’Union », nous a été confirmée par le président
du Stade de Reims, Jean-Pierre Caillot. « Nous
maintiendrons la section féminine, soit environ
100 joueuses, mais nous ne souhaitons pas ins-

crire l’équipe première en championnat national
la saison prochaine », fait savoir le patron du
club marnais. Ce qui signifie que le Stade de
Reims devrait vraisemblablement repartir en
Régionale 1 féminine.
Les joueuses, épaulées par l’Union nationale des
footballeurs professionnels (UNFP), ont publié
un communiqué, vendredi 5 juin, déplorant « une
décision profondément injuste pour les joueuses,
le staff et toutes les personnes qui ont œuvré au-
tour de l’équipe ». « Nous tenons à rappeler que
cette situation ne résulte ni d’un échec sportif, ni
d’un manque d’investissement de notre part,
font-elles savoir. Aujourd’hui, nous souhaitons
exprimer notre tristesse, notre colère et notre sen-
timent d’abandon face à une décision sur la-
quelle nous n’avons aucune prise ».
Comme d’autres formations professionnelles
confrontées à la baisse des revenus issus des
droits télévisés, le Stade de Reims avait réduit la
voilure de sa section féminine à l’été 2024, ce qui
avait précipité le départ d’Amandine Miquel.
Pourtant, trois ans plus tôt, le club célébrait en

grande pompe la pose de la première pierre du
futur centre de vie dédié à son équipe féminine.
Un bâtiment de 850 m² entièrement dédié que
peu de formations de l'Hexagone possédaient
alors. « Vous allez être une référence du football
français », prophétisait alors Laura Georges,

secrétaire générale de la FFF et ancienne interna-
tionale. Cinq ans plus tard, la section profession-
nelle du Stade de Reims est en passe de
disparaître.

S.K

Les joueuses avaient arraché leur maintien en Seconde Ligue
à la dernière journée. © Archives l'Hebdo du Vendredi

FOOTBALL

Les joueuses du Stade de Reims ne repartiront pas
en deuxième division

« L’homme de la naissance
de l’équipe de France »
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À 26 ans, Théo Guillaume, originaire d’Avize,
mène une double vie d’ingénieur en biologie 
marine et de photographe en Polynésie 
française. Un parcours qu’il partage aujourd’hui
dans une expo-photo et auprès des jeunes.

À  première vue, rien ne prédestinait Théo Guillaume à faire
carrière sous les tropiques, dans les lagons polynésiens,
au coeur de l'océan Pacifique. Ayant grandi au milieu des

vignes champenoises, le jeune homme de 26 ans incarne pourtant
aujourd’hui une trajectoire singulière, guidée par la curiosité, la
passion et l’envie de transmettre. De retour pour quelques semaines
à Avize, le village où il a grandi, il en profite pour exposer ses pho-
tographies et partager son expérience dans les écoles, avec la vo-
lonté de faire voyager et réfléchir.
Des vignes à l’océan
Cela fait maintenant quatre ans que Théo Guillaume vit à l’autre
bout du monde, en Polynésie française. Son départ remonte à ses
années d’études : « Je suis allé là-bas dans le cadre de mon master,
puis j’ai eu l’occasion de poursuivre avec une première expérience
professionnelle. » Depuis, il n’a plus quitté ce territoire d’exception,
où il exerce comme ingénieur en biologie marine, tout en dévelop-
pant en parallèle une activité de photographe sous-marin.

Pourtant, l’appel de l’océan remonte à bien plus loin. « Lorsque
j’avais autour de 10 ans, j’ai commencé à voyager grâce à mes
parents. Dans un premier temps, je suis parti en Martinique, puis
à l’île Maurice », raconte-t-il. Des expériences fondatrices : « C’est
dans ces deux régions du monde que j’ai commencé à mettre la
tête sous l’eau, avec un masque, un tuba et des palmes. J’ai dé-
couvert un monde magnifique. » Une révélation qui ne le quittera
plus. « J’étais bon en sciences et, au moment de choisir mon orien-
tation, j’ai allié cet intérêt à mes souvenirs pour devenir biologiste
marin. »
Transmettre pour ouvrir le champ des possibles
La photographie, elle, arrive plus tard, presque par hasard.
« Lorsque j’étais dans le sud de la France, à Marseille, dans le
cadre de mon master, je sortais souvent dans les calanques pour
faire de l’apnée et du snorkeling. Je trouvais que ce que je voyais
était magnifique. » D’abord pour partager avec ses proches : «
J’avais envie de le montrer à ma famille, qui ne vient pas du tout
d’une région proche de la mer. » Puis la passion s’installe. « Au
départ, j’ai acheté une GoPro, puis un petit appareil photo com-
pact. » Jusqu’à une première reconnaissance : « J’ai eu l’opportu-
nité de partager mes photos dans un livre de Philippe Carillon. »
Depuis, cette passion a grandi au point que Théo Guillaume tente
d’en faire une véritable activité professionnelle. Un métier que le
jeune Champenois tient à rendre visible, surtout auprès des plus
jeunes. « À l’école, on ne parle pas assez des débouchés et des mé-
tiers d’avenir. Pour un Champenois, je pense avoir un parcours
assez atypique », estime celui qui a été élève au collège d’Avize,
au lycée d’Épernay puis à la faculté des sciences de Reims, avant
de partir à Marseille puis de rejoindre la Polynésie française. D’où
son engagement lors de ses retours en France : « J’essaie de revenir
tous les deux ans dans mon village pour prendre des vacances et
partager mes connaissances. » Après une première exposition en
2024, notamment consacrée à la conservation des tortues vertes,
Théo Guillaume renouvelle donc l’expérience cette année à Avize,
tout en intervenant dans les classes « pour sensibiliser à la biodi-
versité marine ».
Sensibiliser par l’image
Son message est clair : « Ça me tient à cœur de montrer que, même
si on vit dans un village viticole, on peut accéder à des métiers to-
talement différents et vivre de sa passion. » Mais au-delà des vo-
cations, il alerte aussi sur les enjeux environnementaux : « La

thématique de l’océan a une place cruciale aujourd’hui, notam-
ment à cause du réchauffement climatique. » À travers ses images,
il espère provoquer une prise de conscience : « Je souhaite montrer
à quel point l’océan, d’une richesse biologique exceptionnelle, est
un patrimoine que nous devons protéger. »
Son exposition, inaugurée samedi 6 juin au château Desbordes, est
visible gratuitement sur les grilles de la mairie d’Avize depuis ce
lundi 8 juin, et pour une durée d’un an. Une invitation au grand
voyage depuis la Champagne.

Julien Debant

L'Avizois Théo Guillaume revient tous les deux ans dans 
son village pour partager ses expériences. © Brice Gills

PORTRAIT

D’Avize à la Polynésie, le grand plongeon 
de Théo Guillaume

Biologiste marin, Théo Guillaume s'est pris de passion pour 
la photo. © Théo Guillaume

Près de 2 000 participants sont attendus samedi
13 et dimanche 14 juin à Épernay pour une nou-
velle édition du Champ’Man, entre épreuves
sportives et animations au stade Paul-Chandon.

H uit ans après sa première édition, le Champ’Man a
bien grandi. Lancée en 2018 avec 351 participants et
une seule course, l’épreuve sparnacienne s’apprête à

franchir un cap ce week-end des 13 et 14 juin, avec près de
2 000 triathlètes attendus au départ. « Des participants qui
viennent de toute la France, mais aussi de l’étranger, avec
quinze nationalités représentées cette année », souligne San-
drine Niogret, membre de l’association organisatrice Épernay
Triathlon Pays de Champagne. 
Le programme s’étale sur deux jours. Samedi 13 juin, place au
format S (700 m de natation, 20 km de vélo, 5 km de course à
pied) ainsi qu’au Champ’Kids, dédié aux plus jeunes avec des
distances adaptées selon l’âge. L’inscription pour les enfants,
fixée à 5 €, sera intégralement reversée aux Restos du Cœur.
« Les surplus alimentaires des ravitaillements suivront la même
destination solidaire », précise la bénévole. Dimanche 14 juin,

les formats M (2 000 m de natation, 49 km de vélo, 10 km de
course à pied) et L (2 000 m, 94 km, 21 km) prendront le relais.
« Avec 1 460 mètres de dénivelé positif pour le vélo, ce n’est
pas une course facile », prévient Sandrine Niogret.  Toutes les
épreuves débuteront par la natation dans la Marne, avant d’en-
chaîner sur des circuits exigeants, à vélo et à pieds, au cœur

des paysages champenois offrant « un magnifique terrain
de jeu ». Les parcours traversent en effet plusieurs communes
emblématiques du vignoble, de Hautvillers à Mutigny en pas-
sant par Champillon ou Cormoyeux, en passant évidemment
par Epernay.

Rendez-vous au villageau stade Paul-Chandon
La tenue de cet événement ne serait pas possible sans l’enga-
gement de 300 bénévoles,  « mobilisés pour le plaisir de rele-
ver le défi et de passer de l’autre côté de la barrière ».
Un esprit collectif qui contribue largement à la réussite du
week-end. Cette édition 2026 sera également marquée par un
hommage à Mathieu Journot, triathlète troyen récemment dis-
paru. Enfin, le Champ’Man, c’est aussi un village installé au
stade Paul-Chandon, point de rencontre animé tout au long des
deux jours de l'événement, entre convivialité, découvertes et
animations.

Julien Debant

4 Infos : champ-man.com

Le samedi, les enfants sont invités à participer au Champ’kids.
© Epernay Triathlon Pays de Champagne

EVÉNEMENT

Champ’Man : 2 000 triathlètes attendus 



Au magasin E.Leclerc de Bourg-en-Bresse, les propriétaires Virginie et Alun Davies ont choisi
il y a 14 ans de privilégier le miel du «Rucher d’Amédée» dans leurs rayons. Grâce aux Alliances 
Locales E.Leclerc qui les unissent à cet apiculteur comme à d’autres petits producteurs, 
ils apportent un soutien durable à leur terroir. 
C’est un exemple parmi tant d’autres puisque, dans le Mouvement E.Leclerc, chaque magasin
est bien plus qu’un distributeur. C’est un collectif animé par des entrepreneurs indépendants
et connectés à leur territoire. Au plus près du terrain, ils dynamisent l’économie et la vie de leur 
ville et leur région : en recrutant localement, en collaborant avec les PME, producteurs et artisans,
ou encore en soutenant de nombreuses associations sportives, culturelles ou caritatives.

Il n’y a pas qu’un E.Leclerc : il y a une multitude de magasins E.Leclerc qui agissent tous les 
jours pour leurs territoires.

Au-delà de ses portes,
chaque magasin s’engage
pour son territoire.
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DÉFENDRE TOUT
CE QUI COMPTE POUR VOUS.
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Franchir le pas de l'électrique 
nécessite de se poser les bonnes
questions. Le vrai critère, c’est
l'usage réel : nombre de kilomètres
par jour, fréquence des longs trajets,
nombre de passagers, confort 
attendu, etc. Voici quelques conseils
pour trouver le modèle 
qui vous correspond.

Si vos trajets sont majoritairement urbains et pé-
riurbains, avec moins de 150 km par jour et peu
d’autoroute, une petite citadine électrique est
idéale. Ces voitures sont légères, faciles à garer et
très économiques : 12 à 15 kWh pour 100 km en
ville, contre plus de 20 kWh pour une compacte.
L’autonomie réelle en usage urbain se situe géné-
ralement entre 250 et 350 km pour les modèles
récents, ce qui représente jusqu'à dix jours de
conduite sans recharge. La recharge se fait facile-
ment à domicile sur une prise classique ou sur une
borne domestique 7 kW (recharge complète en 

6–8 heures la nuit). En borne publique rapide 
(50 kW), vous récupérez 80 % de batterie en 45 à
60 minutes. La tenue en ville est excellente, mais
sur l'autoroute, l’autonomie chute nettement 
et le confort sonore est très sommaire. À partir 
de 20 000 €.
Si vous faites régulièrement des trajets de 200 à
500 km (travail, weekend, vacances) et voulez
plus d’espace sans devenir « familial », les com-
pactes et SUV compacts électriques sont le meil-

leur compromis. Leur autonomie réelle se situe
entre 350 et 500 km en mixte, avec une consom-
mation de 16 à 19 kWh pour 100 km. Sur auto-
route à 130 km/h, l’autonomie chute à 280–380
km selon la version, ce qui reste confortable pour
un trajet Reims–Lyon (environ 500 km) avec une
seule pause d'environ 30 minutes. Ces modèles
acceptent les bornes rapides 100–150 kW, voire
170–250 kW pour les plus récents : recharge de
10 à 80 % en environ une demi-heure. Le confort

est logiquement supérieur aux citadines : suspen-
sion plus raffinée, meilleur isolement sonore,
sièges plus enveloppants et plus d’espace à l’ar-
rière.

Pour les familles avec enfants, il faut un coffre
large, de l'espace à l’arrière, une sécurité maxi-
male et  une autonomie suffisante pour les va-
cances (idéalement 400 km réels en mixte, soit
300+ à 130 km/h). Ces SUV électriques pèsent
souvent plus de 2 tonnes, ce qui améliore la sta-
bilité sur autoroute, mais augmente la consomma-
tion : 18 à 22 kWh/100 km en mixte, parfois 20 à
24 kWh/100 km à 130 km/h. L’autonomie réelle
en usage familial (clim, enfants, bagages...) se
situe entre 300 et 450 km, ce qui impose une
pause recharge sur les trajets de plus de 350 km.
Le confort est prioritaire : suspension souvent sou-
ple, sièges arrière confortables, climatisation mul-
tidirectionnelle et nombreuses prises USB. La
recharge rapide (150–250 kW) est quasi systéma-
tique, permettant une pause de seulement 20 à 30
minutes en route. Le prix est bien évidemment à
l'avenant.

Quelle voiture 
est faite pour vous ?

Bien choisir son modèle selon ses moyens, ses besoins et ses usages
est essentiel pour ne pas se tromper.

Pour la ville : petites
citadines compactes
et économiques

Pour les familles : SUV
spacieux et polyvalents
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NOUVELLE AYGO X
HYBRIDE

YARIS HYBRIDE

JUSQU’AUX

DU VÉHICULE

**

JUSQU’À

5 000 €*

DE PRIME COUP DE BOOST TOYOTA
SUR LA GAMME HYBRIDE POUR LA REPRISE D’UN VÉHICULE.

Gamme Yaris Hybride : Consommations (L/100 km) et émission de CO₂ (g/km) en conditions mixtes selon norme WLTP : de 3,8 à 4,4 et de 86 à 100. Gamme 
Aygo X Hybride : consommations mixtes combinées (L/100 km) et émissions de CO

2
 combinées (g/km) selon norme WLTP : de 3,7 à 3,9 et 85 à 89.

* Off re réservée aux particuliers, valable pour toute commande d’un véhicule neuf de la gamme TOYOTA hybride jusqu’au 30/06/2026, non cumulable avec toute autre off re en cours 
dans le réseau participant, sous conditions de reprise d’un véhicule. Prime Coup de boost Toyota applicable sur la gamme Toyota hybride, variable selon modèle : jusqu’à 5 000 € TTC
pour Toyota C-HR hybride comprenant 4 000 € de remise pour la reprise d’un véhicule + 1 000 € si le véhicule repris est âgé de plus de 8 ans (à compter de sa 1ère mise en circulation) 
; jusqu’à 3 500 € TTC pour YARIS HYBRIDE comprenant 2 500 € de remise pour la reprise d’un véhicule + 1 000 € si le véhicule repris est âgé de plus de 8 ans (à compter de sa 1ère

mise en circulation) ; jusqu’à 2 500 € TTC pour AYGO X HYBRIDE comprenant 2 000 € de remise pour la reprise d’un véhicule + 500 € si le véhicule repris est âgé de plus de 8 ans (à 
compter de sa 1ère mise en circulation). **3 ans de garantie constructeur puis 1 an de garantie Toyota Relax (OU 15 000 km, au 1er des termes atteint) activée à chaque entretien eff ectué 
dans le réseau Toyota selon les préconisations constructeur, pour les véhicules Toyota de moins de 10 ans OU 185 000 km (1er des termes atteint). Un délai de carence peut s’appliquer. 
Voir conditions sur toyota.fr.

Pensez à covoiturer. 
#SeDéplacerMoinsPolluer

1, rue Léna Bernstein   -   03.26.09.42.42

Toyota
T.T.R. automobiles
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Si le plaisir de conduire prime sur le budget,
les électriques sportives offrent désormais des
performances impressionnantes : 0 à 100 km/h
en quelque 3,0 secondes, couple instantané,
direction précise, châssis rigide et équilibré.
Leur conduite est vive, réactive, et souvent
plus engageante que leur équivalent ther-
mique. L’autonomie est généralement de 300
à 450 km en mixte, avec une consommation
plus élevée (18 à 22 kWh/100 km) due aux
pneus larges, au poids et à l’usage sportif. Sur
autoroute à 130 km/h, l’autonomie peut des-
cendre à 250 km, ce qui impose des pauses
plus fréquentes sur longs trajets. Le confort est
souvent secondaire : suspension ferme, direc-
tion directe, bruit de roulement plus audible,
mais cela fait partie du plaisir pour les pas-
sionnés. La recharge rapide (150–250 kW) est
quasi systématique. Les constructeurs emblé-
matiques de modèles sportifs sont tous passés
à l'électrique pour permettre aux amateurs de
ressentir la route et d'apprécier chaque virage,
même en roulant à l'ion. 

  AU CŒUR DE LA TRANSITION

Pour les passionnés :
sportives et berlines 
dynamiques

Entre essence et électrique, l’hybride s’est imposée
comme une solution de transition. HEV ou PHEV, 
chaque technologie répond à des usages différents,
entre sobriété, autonomie et souplesse au quotidien.

S on principe est simple : associer un moteur thermique à un moteur
électrique pour réduire la consommation, les émissions et, dans cer-
tains cas, rouler ponctuellement sans essence. Deux grandes familles

dominent aujourd’hui le marché : l’hybride simple, ou HEV, qui se recharge
en roulant, et l’hybride rechargeable, ou PHEV, qui peut aussi se brancher
sur une prise ou une borne, offrant 30 à 80 km d'autonomie électrique pure
(souvent 40 à 50 km réels).
L’histoire moderne de l’hybride commence réellement à la fin des années
1990. Toyota fait figure de pionnier avec la Prius, lancée au Japon en 1997,
souvent considérée comme la première hybride. Honda suit rapidement avec
l’Insight, puis d’autres constructeurs accélèrent le mouvement. Depuis,
presque toutes les grandes marques ont développé leurs propres versions, de
Toyota à Honda, en passant par Ford, Renault, Peugeot, Volkswagen ou
BMW.
Les avantages sont nombreux. En ville, un HEV
offre une conduite souple, silencieuse et écono-
mique, sans contrainte de recharge. Il est particu-
lièrement adapté aux trajets courts et aux
automobilistes qui veulent réduire leur facture car-
burant sans changer leurs habitudes (entre 3,5 et 4,5 L/100 km). Le PHEV,
lui, permet de rouler en électrique sur les déplacements quotidiens (trajets
domicile-travail de moins de 40 km), à condition de le recharger régulière-
ment. Il devient alors un bon compromis pour les familles qui enchaînent

petits trajets (1,5 à 3 L/100 km en usage mixte avec recharge régulière) et
longs parcours (5 à 7 L/100 km sans recharge).
Mais tout n’est pas parfait. Le coût d’achat reste plus élevé, le poids aug-
mente, et les PHEV perdent une grande partie de leur intérêt lorsqu’ils ne
sont jamais branchés. Dans ce cas, leur consommation réelle grimpe nette-

ment. L’hybride simple, de son côté, ne permet pas
de longs trajets en zéro émission.
En France, l’hybride (essence + diesel) a encore do-
miné les ventes en 2025, avec 716 157 unités (dont
700 493 hybrides essence), représentant 43,8 % de

part de marché.Pour beaucoup d’automobilistes, l’hybride reste ainsi un
choix pragmatique, entre sobriété et confort, avant une éventuelle transition
vers le 100 % électrique.

Voiture hybride : entre économie,
confort et compromis

La toute première voiture hybride, la Prius de Toyota,
a été commercialisée en 1997 au Japon.

L’hybride : l'énergie
préférée des Français
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Longtemps critiquées pour  
leur faible endurance, les batteries 
des voitures électriques ont  
largement évolué ces dernières  
années. Les modèles d'aujourd'hui 
affichent des capacités d'autonomie 
démultipliées. De quoi faire  
disparaître l'angoisse du grand  
départ en vacances ? 

T omber en rade d'énergie après seulement 
deux heures de route : ce scénario catas-
trophe semble désormais appartenir au 

passé. En quelques années seulement, la distance 
que l'on peut parcourir d'une traite avec un véhi-
cule électrique a bondi. Sur le marché actuel, la 
majorité des nouveautés dépassent sereinement la 
barre des 400 à 500 kilomètres réels. De quoi ras-
surer les conducteurs qui hésitaient encore à aban-
donner le pistolet à essence, avec toutefois 
plusieurs facteurs à prendre 
en compte. La météo et 
l'utilisation du chauffage ou 
de la climatisation influent 
clairement sur l'autonomie 
des batteries. Leur capacité peut chuter de 20 à 30 % 
en hiver, lorsque le froid ralentit les échanges 

d'électrons. Si les arrêts et les freinages régénèrent 
l'énergie en ville, l'autoroute fait s'envoler la 

consommation, jusqu'à divi-
ser par deux le trajet réalisé 
sans recharge. Plus globale-
ment, une batterie perd en 
moyenne entre 10 et 15 % de 

sa capacité de stockage au bout de 5 à 8 ans. 
Pour pallier ces inconvénients, les fabricants au-

tomobiles n'ont pas simplement installé de plus 
grosses batteries, au risque de rendre les véhicules 
trop lourds et donc hors de 
prix. Ils ont d'abord travaillé 
sur le look des voitures en 
concevant des silhouettes 
plus basses et profilées afin 
de fendre l'air sans effort pour économiser l'éner-
gie. Dans le même temps, la technologie interne 

des accumulateurs a progressé. Sans changer de 
taille, les cellules des batteries - l'équivalent des 
piles - sont devenues capables d'emmagasiner 
beaucoup plus d'électricité. C'est ce double effort 
qui permet aujourd'hui à des citadines ou à des 
SUV familiaux d'afficher une endurance de ma-
rathonien. 
Autre révolution du marché : le temps d'attente à 
la borne. Voyager loin, c'est bien ; repartir vite, 
c'est encore mieux. Sur les autoroutes, le réseau 
de bornes ultra-rapides s'est densifié et les voitures 
acceptent désormais des recharges d'énergie mas-
sives en un temps record. Une pause café d'envi-
ron quinze ou vingt minutes suffit à récupérer 
l'équivalent d'un trajet de trois heures. Exit les cal-
culs mathématiques permanents ou les parcours 
du combattant pour trouver une borne. 
Et ces améliorations vont se poursuivre. Les cher-
cheurs planchent déjà sur la prochaine génération 
de batteries, dites « sèches » ou « solides ». Plus 
sûres, plus légères, elles promettent de stocker 
deux fois plus d'énergie dans le même espace. Les 
premiers tests sur route ont commencé. D'ici 

quelques années, ces voitures 
pourraient franchir le cap sym-
bolique des 1 000 kilomètres 
d'autonomie avec une seule 
charge. Une distance telle que 

la question de la panne ne viendra même plus à 
l'esprit des automobilistes. 

Voitures électriques :  
la peur de la panne bientôt terminée ?

Les nouveaux modèles électriques atteignent désormais facilement 
une autonomie de 400 à 500 kilomètres réels.

La pause café suffit 

pour faire le plein
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Demain, le cap des 

1 000 kilomètres ?
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21 bis rue des compagnons - Cormontreuil - 06 68 05 22 50 - 09 77 49 75 39
direction@automatismeconceptsolutions.fr - www.automatismes-conceptsolutions.fr

Nous sommes à votre service pour toutes solutions d’installations de borne de recharge  
pour les particuliers, les entreprises, les collectivités locales et concessionnaires.

M S F  B O R N E S
I N S T A L L A T E U R  D E  B O R N E S  D E  R E C H A R G E   

E T  D É R I V É S

Des solutions de recharge adaptées à chaque client !

Devis 
sous 48h
après pré-visite  

effectuée

Alors que le réseau français frôle le
cap historique des 200 000 bornes
publiques de recharge électrique,
faire le plein d’énergie soulève 
encore des interrogations. 
Différences de tarifs, astuces et
mode d’emploi pour installer 
sa propre prise à la maison : 
voici les clés d’une transition réussie.

L a guerre au Moyen-Orient et la reprise des
hostilités entre Israël et l'Iran laissent crain-
dre une nouvelle flambée des prix du car-

burant, dans un contexte de hausse déjà palpable
depuis plusieurs mois. Beaucoup d'automobilistes
s'orientent vers les véhicules électriques, mais leur
recharge n'est pas toujours un long fleuve tran-
quille : disponibilité des bornes, fiabilité des équi-
pements, puissance et maillage territorial
constituent désormais des critères essentiels pour
accompagner cette transition à grande échelle.
La France figure aujourd’hui parmi les pays eu-
ropéens les mieux équipés en infrastructures de
recharge, avec un réseau qui continue de se den-
sifier aussi bien dans les centres urbains que sur
les grands axes routiers. Le pays s’apprête ainsi à
franchir le cap symbolique des 200 000 points pu-

blics de charge. Selon les chiffres publiés le
30 avril 2026 par l’association Avere, qui réunit
les acteurs de la mo-
bilité électrique,
l'Hexagone compte
exactement 194 996
bornes publiques. Et
leur déploiement va
encore s'accélérer, puisque le gouvernement a an-
noncé, d'ici 2035, vouloir multiplier par cinq les
points de recharge rapide sur les grands axes pour

faciliter les longs trajets.
Le coût de l'énergie varie du simple au triple selon

l'endroit où l'on se
branche. Le domicile
s'impose comme la
meilleure option éco-
nomique : récupérer
100 kilomètres d'au-

tonomie revient à environ 2 ou 3 € en profitant
du système des heures creuses. En ville, les sta-
tions publiques ou de supermarchés sont idéales

pour un approvisionnement d'appoint durant le
travail ou une course. Elles proposent des grilles
tarifaires intermédiaires, oscillant généralement
entre 0,30 € et 0,45 € le kWh, soit l'équivalent
de 5 € à 8 € pour 100 kilomètres. Le scénario
change radicalement sur autoroute. Les infrastruc-
tures ultra-rapides, capables de recharger une bat-
terie en vingt minutes, facturent leur puissance au
prix fort : entre 0,55 € et 0,70 € le kWh, faisant
monter la facture de 10 € à 13 € pour la même
distance. Une dépense supérieure, mais qui reste
heureusement occasionnelle.
Posséder sa propre solution à la maison permet
d'optimiser la charge au quotidien, et donc son
confort. En habitation individuelle, la démarche
s'avère relativement simple, à condition de faire
appel à un électricien certifié IRVE (Infrastruc-
tures de recharge pour véhicules électriques).
Cette qualification est légalement obligatoire pour
garantir la sécurité et permet de prétendre à un cré-
dit d’impôt avantageux. En copropriété, le « droit
à la prise » protège le conducteur. La marche à
suivre impose de notifier le syndic de son projet
avant les travaux. L'installation s'opère alors via
un compteur individuel ou une infrastructure col-
lective partagée, là encore par un électricien
IRVE.

Bornes, tarifs, installation à domicile : 
le guide pour recharger son véhicule électrique

Les tarifs pour recharger son véhicule électrique peuvent varier du simple
au triple selon l'endroit. © Généré par Gemini
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Installer son propre système 

à domicile : un jeu d'enfant ?
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Pensez à covoiturer #SeDéplacerMoinsPolluer
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Aides publiques, achat, location,
leasing social... Le point sur ce 
que coûte vraiment une voiture 
électrique en France.

Quel coût initial et quelles aides ?
Le prix d’une voiture électrique varie forte-
ment selon la taille du modèle, la batterie et
les options. Le véhicule neuf le plus abordable
en France est la Dacia Spring (autour de 17
000 €).  De l’autre côté du spectre, les mo-
dèles X et S de chez Tesla atteignent généra-
lement les 100 000 €, l’ESQ Maybach de
chez Mercedes en vaut le double, sans comp-
ter le Porsche Taycan Turbo GT qui émarge à
250 000 € ! Le principal dispositif d’aide à
l’achat est le coup de pouce véhicules particu-
liers électriques (anciennement bonus écolo-
gique). 
En 2026, les aides peuvent aller jusqu’à 5 700
€ pour les ménages les plus modestes, 4 700
€ pour les ménages modestes non précaires et
3 500 € pour les autres, avec un surbonus pos-
sible si la batterie est produite en Europe. La
prime à la conversion, longtemps utilisée pour
remplacer un ancien véhicule thermique par
un modèle plus propre, n’est plus l’aide cen-
trale du dispositif.

Faut-il acheter ou louer 
un véhicule électrique ?
C'est la grande question. L’achat peut être plus
intéressant si vous gardez votre voiture long-
temps et si vous roulez beaucoup. Retenez
néanmoins que la revente d’une e-voiture est
pour le moment encore incertaine ; la durée de
vie actuelle d’une batterie empêche en effet
d’envisager de pousser son auto électrique
jusqu’à 400 000 km, comme certains l’ont fait
avec sa version thermique ! La location per-
met donc de bénéficier des dernières innova-

tions et de contourner le coût élevé d'acquisi-
tion, grâce à des loyers mensuels fixes, sur une
période de deux à quatre ans. Dans certains
contrats, l’entretien, l’assistance ou même
l’assurance peuvent être inclus. En revanche,
certains contrats exigent un apport initial ou
un premier loyer majoré, ce qui réduit le coût
mensuel affiché. Si vous utilisez surtout votre
voiture pour de petits trajets du quotidien, un
forfait kilométrique de 5 000 à 10 000 km par
an peut suffire. Mais attention : si vous dépas-
sez le kilométrage prévu, des frais de restitu-

tion s’appliquent souvent, généralement com-
pris entre 0,10 et 0,25 € par kilomètre selon
le loueur.

Le leasing social, 
comment ça marche ?
C’était l’une des grandes nouveautés du mar-
ché de la voiture électrique en 2024. Promesse
de campagne d’Emmanuel Macron en 2022,
le leasing social a été lancé deux ans plus tard
afin de proposer une électrique à moins de
200 € par mois aux Français les plus mo-
destes. En six semaines, le leasing social a été
victime de son succès : 90 000 demandes sont
enregistrées alors que 25 000 véhicules
avaient été annoncés. Finalement, 50 000
commandes seront validées. L’aide s’adresse
aux personnes dont le revenu fiscal de réfé-
rence par part est inférieur ou égal à 16 880 €,
qui effectuent un trajet entre leur domicile et
leur lieu de travail supérieur à 10 km et qui
parcourent plus de 8 000 km par an avec leur
véhicule personnel dans le cadre de leur acti-
vité professionnelle. Le coût d’acquisition du
véhicule ne doit pas dépasser 47 000 €, pour
un contrat de location de 3 ans ou plus. La
troisième édition du leasing social fera son re-
tour le 16 juillet prochain : 50 000 véhicules
électriques seront subventionnés par l’État.

S'offrir une voiture électrique, 
combien ça coûte ?

De nombreuses variables sont à envisager avant d'acquérir
un véhicule électrique. © Généré par Gemini
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Longtemps freiné par des prix élevés
et des doutes sur la batterie, 
le marché français de l’électrique
d’occasion s’installe enfin. 
En 2025, il a franchi un cap, 
mais reste encore loin de rivaliser
avec les motorisations thermiques.

L e marché français de la voiture électrique
d’occasion change d’échelle. Après plu-
sieurs années de démarrage lent, il a connu

en 2025 une progression nette, avec 177 886
transactions sur l’année, soit une hausse de 30 %
sur un an, selon le baromètre Avere-France et Mo-
bilians. La dynamique s’est poursuivie au début
de cette année, avec des volumes en forte hausse
et un mois de mars qualifié de record par plusieurs
observateurs du secteur.

Cette montée en puissance s’explique d’abord
par l’arrivée en seconde main d’un parc plus
abondant. Les modèles électriques vendus en
grand nombre depuis 2020 reviennent désormais
sur le marché, alimentant l’offre des réseaux pro-
fessionnels et des plateformes de particuliers. La
Renault Zoé reste une valeur sûre, devant des
modèles comme la Peugeot e-208, la Fiat 500 et

et la Tesla Model 3, qui dominent une partie des
transactions.
Autre moteur du marché : la baisse des prix. L'an
dernier, le prix moyen des véhicules électriques
d’occasion a reculé de 17,4 %, selon La Centrale
relayée par l’Avere-France. Sur les modèles de
moins de trois ans, le prix moyen s’établissait au-
tour de 32 654 € entre janvier et mai 2025, soit
22 % de moins que le neuf. Cet ajustement rend
l’électrique plus accessible, même si l’écart reste
encore important avec les modèles thermiques
d’occasion. 

Le frein principal demeure la place encore réduite
de cette offre dans l’ensemble du marché. Les vé-
hicules 100 % électriques ne représentaient qu’en-
viron 3 % des ventes d’occasion en 2025. Leur
rotation reste aussi plus lente que celle des ther-
miques, avec des délais de revente plus longs,
signe d’un marché encore en phase d’apprentis-
sage. Les acheteurs veulent des garanties précises
sur l’autonomie réelle, l’état de la batterie et le

coût d’usage, trois critères devenus déterminants
dans la décision d’achat. Pour autant, la tendance
paraît durable. Les professionnels concentrent une
large part des ventes, ce qui rassure les acheteurs
et structure progressivement le marché. La mon-
tée des jeunes occasions, souvent issues des pre-
mières vagues de leasing ou d’achats de véhicules
neufs, devrait continuer d’alimenter la croissance
en 2026. À mesure que les prix se rapprochent
d’un seuil jugé acceptable par les ménages, l’élec-
trique d’occasion pourrait bien devenir un relais
solide de la transition automobile en France.

Voitures électriques d’occasion : 
la France passe la seconde

177 886 véhicules électriques d'occasion ont changé de propriétaire en 2025. © DR

Des garanties demandées
sur l'état des batteriesDes prix en baisse
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En Champagne, des visiteurs 
plus internationaux 
et plus exigeants

TOURISME

Plus internationale, mieux notée
et en phase avec les nouvelles
attentes : l’enquête marketing
des clientèles confirme
l’attractivité du Grand Est et
de la Champagne en particulier,
dessinant les contours du tourisme
de demain.

En seulement quelques années, la région
Grand Est a changé d’échelle touris-
tique. C’est l’un des principaux ensei-

gnements de la dernière Enquête marketing
des clientèles (EMC), dévoilée le 8 juin à
Metz. Réalisée auprès de 18 000 visiteurs sur
plus de 190 sites entre avril 2024 et avril 2025,
cette étude d’ampleur met en lumière une des-
tination « qui attire davantage, plus loin et dif-
féremment ».
Premier constat : l’internationalisation s’accé-
lère nettement. Les visiteurs étrangers repré-
sentent désormais 37 % des répondants,
contre 25 % lors de la précédente édition. Une
progression significative qui confirme l’attrait
croissant du territoire, tant auprès des clien-
tèles européennes que lointaines. Ces der-
nières, souvent en séjour plus long et avec des
dépenses plus élevées (en moyenne 950 €
pour un séjour marchand) contribuent direc-
tement aux retombées économiques régio-
nales. Épernay et Reims sont les destinations
où on dépense le plus, avec respectivement
920 et 1020 €.
Au-delà des volumes, l’enquête révèle une
transformation plus profonde des attentes.
Le tourisme de consommation laisse place

« à un tourisme d’expérience ». Patrimoine,
gastronomie, rencontres et découverte des ter-
ritoires figurent désormais au cœur des moti-
vations. Les visiteurs recherchent du sens, de
l’authenticité et une immersion plus forte dans
les destinations.

Une satisfaction en hausse
Cette évolution s’accompagne d’une montée
en puissance des pratiques responsables. Près
de huit visiteurs sur dix déclarent adopter au
moins un comportement écoresponsable du-
rant leur séjour. Les mobilités alternatives pro-
gressent également, en particulier dans les
grandes agglomérations, traduisant une atten-
tion accrue sur l’impact environnemental des
déplacements.
Ces transformations n’entament pas la satis-
faction, bien au contraire. Avec une note
moyenne de 8,7 sur 10, en progression (8,4 en
2019), le Grand Est bénéficie d’un excellent
niveau de recommandation. Qualité de l’ac-
cueil, diversité de l’offre et capacité d’adap-
tation aux attentes actuelles apparaissent
comme les principaux leviers de cette perfor-
mance.
Pour les acteurs publics et professionnels,
l’enjeu est désormais stratégique.
L’EMC constitue en effet un outil d’observa-
tion fin, capable d’éclairer les politiques tou-
ristiques à toutes les échelles. Profils des
clientèles, modes de séjour, pratiques de
consommation : autant de données précieuses
pour ajuster l’offre et accompagner les muta-
tions du secteur.

Julien Debant

En Grand Est et à Épernay en particulier, les touristes étrangers
sont de plus en plus nombreux. © l'Hebdo du Vendredi
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L’œnotourisme, une filière de niche qui séduit et performe 
L’œnotourisme confirme son rôle de moteur dans l’attractivité du Grand Est. Il séduit 8 % des visiteurs, avec
un niveau de satisfaction élevé (8,7/10) et une forte propension à recommander l’expérience. Portée par une
clientèle majoritairement internationale (55 %, notamment belge, néerlandaise et allemande), la filière se
distingue également par des dépenses supérieures à la moyenne régionale : 1 220 € par séjour et 260 € par
excursion. Autant d’indicateurs qui confortent son poids dans la valorisation économique et touristique des
territoires, en particulier en Champagne. 

APPEL PUBLIC 
A LA CONCURRENCE

COMMUNAUTÉ D'AGGLOMÉRATION 
DE CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE
M. Jacques JESSON - Président

Hôtel de Ville
Place Foch

51000 CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE
Tél : 03 26 26 17 60

SIRET 20006687600018

AVIS D'APPEL PUBLIC 
A LA CONCURRENCE

Référence acheteur : 26CEA002
L'avis implique un marché public
Objet : Diagnostic de vulnérabilité des systèmes d'assainisse-
ment face au risque inondation
Procédure : Procédure adaptée
Forme du marché : Critères d'attribution : Offre économique-
ment la plus avantageuse appréciée en fonction des critères
énoncés dans le cahier des charges (règlement de la consulta-
tion, lettre d'invitation ou document descriptif).
Dépôt dématérialisé : Activé
Remise des offres : 03/07/26 à 12h00 au plus tard.
Envoi à la publication le : 09/06/2026
Les dépôts de plis doivent être impérativement remis par voie
dématérialisée.
Pour retrouver cet avis intégral, accéder au DCE, poser des
questions à l'acheteur, déposer un pli, allez sur 
http://chalons-agglo.marches-publics.info/

JUGEMENT D'OUVERTURE 
DE LIQUIDATION JUDICIAIRE

Greffe du Tribunal de Commerce de Reims
Jugement d'ouverture

Le 02/06/2026
Société à Responsabilité Limitée SARLU ALICE ESTHETIQUE,
282 avenue de Laon, 51100 Reims, RCS Reims 919 801 340.
Toutes prestations relatives au bien-être et à la relaxation ; la
manucure, le stylisme ongulaire et tous les autres soins esthé-
tiques ; le conseil en beauté et l'application de ces produits et
plus généralement de produits de bien-être et de confort et
toutes prestations de soins esthétiques et corporels au moyen
de tous les procédés techniques ou technologiques. Jugement
prononçant la liquidation judiciaire, date de cessation des paie-
ments le 1 mai 2026, désignant liquidateur Selarl Amandine
Riquelme (Me Amandine Riquelme) 13 bis boulevard Foch BP
10199 51057 Reims CEDEX. Les déclarations des créances
sont à adresser au liquidateur judiciaire ou sur le portail
électronique prévu par les articles L. 814-2 et L. 814-13 du
code de commerce dans les deux mois de la publication au
BODACC.

JUGEMENT D'OUVERTURE
 D'UNE PROCÉDURE DE SAUVEGARDE

Greffe du Tribunal de Commerce de Reims
Jugement d'ouverture

Le 02/06/2026
Société par Actions Simplifiée COGECAB, chemin d'Exploita-
tion n 12, 51110 Pomacle, RCS Reims 815 326 558. Production
et commerce d'énergie électrique et thermique. Jugement
prononçant l'ouverture d'une procédure de sauvegarde et dé-
signant administrateur Selarl Ajilink Labis Cabooter de Cha-
naud (Me Jérôme Cabooter) 18 rue de l'Abreuvoir BP 40006
77101 Meaux avec les pouvoirs : assister le débiteur dans tous
les actes concernant la gestion, mandataire judiciaire SCP Cro-
zat (Me Arnaud Crozat) 26 rue Louis Victor de Broglie 51430
Bezannes. Les déclarations des créances sont à adresser au
mandataire judiciaire ou sur le portail électronique prévu par
les articles L. 814-2 et L. 814-13 du code de commerce dans
les deux mois de la publication au BODACC.

JUGEMENT DE CONVERSION 
EN REDRESSEMENT JUDICIAIRE DE LA

PROCÉDURE DE SAUVEGARDE
Greffe du Tribunal de Commerce de Bar le Duc

Jugement prononçant
Le 17/04/2026

Société par Actions Simplifiée VARNEROT SAS, 8 avenue
Pierre Goubert, 55840 Thierville-sur-Meuse, RCS Bar le Duc
443 225 362. Restauration, taille et pose de pierres, nettoyage
et ravalement de façades, création et restauration de chemi-
nées, marbrerie, terrassement et assainissement. Jugement
du Tribunal de Commerce de Bar-le-Duc en date du
17/04/2026 de conversion de la procédure de sauvegarde en
redressement judiciaire. Juge commissaire : Monsieur MILER
Bernard, a maintenu Mandataire judiciaire : BERTHELOT & As-
sociés – Mandataires judiciaires représentée par Maître Béré-
nice DUBOC 3 rue du Cygne 55000 Bar-le-Duc, a nommé
Administrateur judiciaire : Société Civile Professionnelle d'ad-
ministrateur Judiciaires Pascale CHANEL - Elodie BAYLE, prise
en la personne de Maître Pascale CHANEL 1 place du Pont à
Seille 57000 Metz mission : assister le débiteur dans tous les
actes concernant la gestion.
Date de cessation des paiements : 17/04/2026.

JUGEMENT D'OUVERTURE 
D'UNE PROCÉDURE 

DE REDRESSEMENT JUDICIAIRE
Greffe du Tribunal de Commerce de Châlons en Champagne

Jugement d'ouverture
Le 19/02/2026

Société par Actions Simplifiée TAOVA, 5 rue Raoul Follereau,
51520 Saint-Martin-sur-le-Pré, RCS Châlons en Champagne
880 569 975. Electricité générale, éclairage public, installation
de contrôle d'accès et d'interphone. Le Tribunal de Commerce
de CHÂLONS EN CHAMPAGNE a prononcé en date du
19/02/2026 l'ouverture d'une procédure de redressement ju-
diciaire sous le numéro 2026/17 date de cessation des paie-
ments le 21/08/2025, et a désigné juge commissaire :
Monsieur Jean PERES, administrateur : SCP Pascale CHANEL
- Elodie BAYLE : Me Elodie BAYLE 20 Avenue de la Résistance
54520 Laxou, avec pour mission : d'assister, mandataire judi-
ciaire : Maître Isabelle TIRMANT 34 Rue des Moulins 51100
Reims, et a autorisé la poursuite de l'exploitation du fonds
pour une durée expirant le 19.08.2026, et a ouvert une période
d'observation expirant le 19/08/2026, les déclarations des
créances sont à déposer au mandataire judiciaire dans les deux
mois à compter de la date de publication au bodacc.

JUGEMENT DE CLÔTURE 
POUR INSUFFISANCE D'ACTIF

Greffe du Tribunal de Commerce de Châlons en Champagne
Jugement d'ouverture

Le 19/02/2026
Société à Responsabilité Limitée LE JARDIN D'ITALIE, 42 place
de la République, 51000 Châlons-en-Champagne, RCS Châ-
lons en Champagne 411 794 431. Fabrication et vente de piz-
zas à emporter ou consommer sur place ainsi que la vente de
boissons à emporter. Jugement prononçant la clôture pour in-
suffisance d'actif en date du : 19/02/2026.

JUGEMENT DE CLÔTURE 
POUR INSUFFISANCE D'ACTIF

Greffe du Tribunal de Commerce de Reims 
Jugement de clôture

Le 19/02/2026
Société par Actions Simplifiée MIAR, 40 avenue Jacques
Simon, 51470 Saint-Memmie, RCS Châlons en Champagne
830 988 309. Non précisée. Jugement prononçant la clôture
pour insuffisance d'actif en date du : 19/02/2026.

JUGEMENT DE CLÔTURE 
POUR INSUFFISANCE D'ACTIF

Greffe du Tribunal de Commerce de Reims
Jugement d'ouverture

Le  27/05/2026
GORDIEN (nom d'usage GORDIEN) Jérôme Jean-Jacques, 58
rue Anquetil, 51100 Reims, RCS Reims 477 540 769. achat
vente de produits alimentaires, fruits et légumes, confiserie,
biscuiterie, vêtements, chaussures, bijoux fantaisie, bazar, cos-
métiques et tous commerces neufs et occasion. Jugement pro-
nonçant la clôture de la procédure de liquidation judiciaire pour
insuffisance d'actif.

JUGEMENT DE CLÔTURE 
POUR INSUFFISANCE D'ACTIF

Greffe du Tribunal de Commerce de Reims
Jugement d'ouverture

Le 27/05/2026
STOICA (nom d'usage STOICA) Florin, 138 rue Léon Faucher,
51450 Bétheny, RCS Reims 911 917 029. vente de produits de
nettoyage, petits travaux de finition. Jugement prononçant la
clôture de la procédure de liquidation judiciaire pour insuffi-
sance d'actif.



Cette semaine LES NOTAIRES vous proposent
LES FRAIS DE NOTAIRES. Tarif concernant les frais de location dont la prestation de négociation est assurée par un notaire. Honoraires de négociation bail d’habitation : un mois et demi de loyer (en vertu du décret 2007-387 du 21/03/2007).  

Ce tarif s’applique à toutes les offres de locations faites par des notaires dans les pages suivantes. 

EN EXCLUSIVITÉ - HYPER CENTRE - Appartement de 5 pièces principales situé au 1er étage 
(sans ascenseur). Surface habitable de 109 m² comprenant : entrée / séjour-salon (44 m²), cuisine 
équipée en mezzanine surplombant le séjour, 3 chambres dont une de 17 m² avec dressing 
aménagé, salle de bains complète, buanderie / WC. Chauffage au gaz. Ensemble en très bon 
état. Copro : 11 lots d'habitation - Classe Energie : E.                                              Prix : 420 000 €

SECTEUR BOULINGRIN - Dans un immeuble ancien, un appartement de deux pièces prin-
cipales situé au 2ème étage (sans ascenseur), d’une surface habitable de 35 m², comprenant : 
entrée, séjour, cuisine, chambre, salle de douche et WC. Chauffage individuel au gaz. Cave et 
grenier. Ensemble en bon état. Classe Énergie : E. Honoraires à la charge du vendeur.  

Prix : 180 000 €

SECTEUR PAIX/PASTEUR- Appartement traversant de 5 pièces principales situé au 5ème et 
dernier étage avec ascenseur. Surface habitable de 112 m² comprenant : entrée, séjour/salon 
avec balcon, cuisine équipée, 3 chambres, SDD et SDB, et deux WC. Nombreux rangements. 
Chauffage collectif. Garage situé au sous-sol et une cave. Ensemble en très bon état et très lu-
mineux. Honoraires à la charge du vendeur - Classe énergie : F.                        Prix : 380 000 €

Barème des honoraires de négociation :
Les honoraires de négociation sont réglés par le vendeur. 

Tarification TTC : 

Prix inférieur ou égal à 50 000 € : 

Montant forfaitaire maximum de 5 000 € TTC

Prix supérieur à 50 000 € : 

4% TTC + forfait maximum de 4 000€ TTC

Tarification Location :
(émoluments partagés par moitié bailleur et preneur) 

Emoluments: ½ loyer HT 
Emoluments cautions: ¼ de l’émolument HT 
Emoluments de formalités:170 € HT environ 

(selon les caractéristiques du bien)  
Etat des lieux : 5€ HT/m2 

Honoraires : Négociation : ½ loyer HT à la charge du bailleur 
Gestion mensuelle : 7% HT des encaissements (hors dépôt de garantie)

EXCLUSIVITE POUILLON, maison indépendante de plain-pied surélevée par un sous/sol total 
(avec partie garage). Cuisine ouverte sur le salon (total de 28 m²), deux chambres, salle de douche. 
Ensemble en bon état général. Huisseries PVC volets roulants électriques. Jardin (parcelle de 400 
m²). Classe énergie : G. Honoraire charge vendeur                                                  Prix : 202 000 €

CENTRE VILLE - FORUM - Situation très recherchée, maison de ville avec garage et terrasse, 
d’environ 220 m² habitables comprenant au rez-dechaussée une entrée, un séjour, un salon, 
une cuisine, une salle de bains et un WC ; au premier étage, un second séjour, un salon, une 
cuisine avec accès à une terrasse/loggia ; au deuxième étage, deux chambres dont une avec 
point d’eau et une avec salle de bains, ainsi qu’un bureau ; au dernier étage, deux chambres et 
une salle de bains. Deux caves dont une voûtée, chauffage au fioul, ensemble à rénover entiè-
rement, classe énergie F - honoraires à la charge du vendeur.                                 Prix : 650 000 €

SECTEUR RECHERCHÉ PROCHE BOULEVARD LUNDY - Maison ancienne (Façade récem-
ment ravalée) conçue en configuration en U, offrant une circulation fluide et une belle séparation 
des espaces de vie. Elle comprend au rez-de-chaussée : entrée, séjour, cuisine meublée, bureau 
(possibilité chambre) et WC. À l’étage, accessible par deux escaliers indépendants, trois cham-
bres, une salle de bains, une salle de douche et un second WC. Circulation de plainpied au 
premier étage. Au second, un bureau et un grenier. Agréable cour exposée plein sud, sans 
aucun vis-à-vis. Deux caves. Chauffage au gaz. Maison en très bon état général. Honoraires à 
la charge du vendeur – Classe énergie : D.                                                            Prix : 525 000 €

MAISONS

EXCLUSIVITE CENTRE CATHEDRALE à deux pas de la Place du Forum, appartement de quatre pièces 
principales avec cachet, au 2ème étage d'un bel immeuble ancien. Environ 85 m² habitables compre-
nant un double séjour de 31 m², cuisine meublée, deux grandes chambres, Wc et salle de bains avec 
baignoire et douche. Cave. Chambre de service de 10 m². Copropriété et appartement bien entretenus. 
Chauff individuel au gaz. Charges annuelles d'environ 1400 €. Classe énergétique : E.  
Honoraire charge vendeur.                                              Prix : 397 000 €

APPARTEMENTS

OFFICE NOTARIAL DE LA PORTE DE MARS 
Antoine BOUQUEMONT et Marie-Florence ZAMPIERO BOUQUEMONT

5 boulevard Desaubeau - REIMS
Immobilier : 03 26 47 83 36 - Négociation : marie-pierre.mayette.51050@notaires.fr

immobilier.notaires.fr - officedelaportedemars-reims@notaires.fr

APPARTEMENTSMAISONS

TERRAINS

� BERRU : 
Sur une parcelle arborée de 771 m², maison sur sous-sol total de 6 pièces avec piscine.  
Maison indépendante, composée d'une entrée desservant une cuisine aménagée, un séjour avec 
cheminée, 3 chambres dont une au rez de chaussée, un bureau, une pièce, une salle de bains.  
Au sous-sol, une salle de jeux, une cuisine d'été, un cellier, une chaufferie. 
Vaste garage indépendant.  
Classe énergie : F  
Réf. 4458      Prix : 334.500 euros 

� HYPER CENTRE VILLE, À PROXIMITÉ DE LA GARE :
Très beau particulier ayant conservé le charme de l'ancien (parquet, cheminées, moulures... ) 
avec jardin arboré et 2 garages.  
Il est composé au rez de chaussée, d'un hall d'entrée distribuant 3 pièces, une cuisine, une véranda 
avec vitraux.  Au 1er étage, un vaste palier desservant : 4 pièces, nombreux rangements, une salle de 
douche. Au 2nd étage, un palier, 2 pièces, une salle d'eau, une remise, 2 rangements.  
Au-dessus : un grand grenier aménageable  
Au sous-sol : une chaufferie, un cellier et 2 caves.  
Classe énergie : C  
Réf. 4460          Prix : dossier à l'Etude 

� A PROXIMITÉ DE LA BASILIQUE DE SAINT REMI :
Dans résidence sécurisée avec ascenseur, appartement de 3 pièces très lumineux et sans vis à vis.  
Il est composé d'une entrée avec un dressing, une cuisine aménagée ouverte en partie sur le séjour, 
un dégagement desservant la partie nuit avec 2 chambres, une buanderie, une salle de douche et 
un toilettes. Cave.  
Classe énergie : D  
Réf. 4443        Prix : 168.500 euros 

� MONTIGNY SUR VESLE : 
Parcelle arborée de 3.800 m² à usage de terrain de loisir, de verger, ou potager.. 
Idéal pour un maraicher 
Réf. 4455       Prix : 45.000 euros 

� RILLY LA MONTAGNE : 
Ensemble immobilier composé de 2 maisons de village à rénover en totalité avec cour et jardinet.  
Garages et dépendances. Cave. 
Maison principale de 5 pièces principales, composée d'une entrée desservant un séjour, une cuisine, 
une salle de bains, 4 chambres et 3 grands greniers aménageables. 
2nde maison de 3 pièces principales, composée d'une entrée desservant une pièce, 2 chambres. 
Classe énergie : Vierge       Prix : 210.000 euros � SECTEUR RUE DE NEUFCHÂTEL :

Sur une belle parcelle arborée de 615 m², ensemble immobilier composé de 2 maisons avec garages. 
Maison principale de 9 pièces, composée d'une entrée desservant une cuisine, un séjour donnant sur 
la terrasse, une salle à manger, 7 chambres, 2 salles de bains et 2 greniers aménageables. 
Un sous-sol total distribuant une cave, une remise, un atelier et le garage pour plusieurs voitures. 
En fond de parcelle, Maison de 4 pièces principales avec un garage attenant. 
Classe énergie : E 
Réf. 4466     Prix : 500.000 euros

� SECTEUR PLACE GODINOT, CATHÉDRALE :
Appartement de type 1 en parfait état,actuellement loué. Il est composé d'une pièce, d'une cuisine  
aménagée, d'une salle de douche/wc. 
Immeuble avec peu de charges  
Classe énergie : C 
Réf. 4459            Prix : 110.000 euros 

IMMEUBLE

� TINQUEUX : 
Maison de 5 pièces avec jardinet et garage attenant, l'ensemble est composé d'une entrée  
avec placard desservant un séjour et une cuisine donnant sur la terrasse.  
Au 1er étage : un palier distribuant une salle de bains/wc et 2 chambres.  
Au-dessus : un palier avec une salle de douche et 2 chambres.  
Classe énergie : D  
Réf. 4432    Prix : 225.000 euros 
� WITRY LES REIMS : 
Maison de 5 pièces en parfait état avec une cour et un jardin. Elle est composée d'une entrée  
distribuant une pièce de vie avec cuisine ouverte, un toilette, une véranda.  
A l'étage, un palier desservant 3 chambres et une salle de douche.  
Au sous-sol, une buanderie, un garage avec un accès direct à la maison. 
classe énergie : F 
Réf. 4475    Prix : 262.000 euros 

� IDÉAL POUR UN INVESTISSEMENT A PROXIMITÉ DE L'HÔPITAL : 
Résidence avec ascenseur, grand type 1 en parfait état, composé d'une entrée avec placard,  
desservant une cuisine aménagée, une salle de douche/wc et la pièce principale.  
Parking extérieur sécurisé. Cave. L'appartement est actuellement loué. 
classe énergie : D  
Réf. 4407         Prix : 65.000 euros 

� BASILIQUE SAINT REMI / PLACE SAINT NICAISE : 
Dans belle résidence avec ascenseur, appartement de 3 pièces très lumineux, orienté au sud,  
composé d'une entrée avec dressing distribuant un séjour d'environ 25 m² donnant sur une terrasse, 
une cuisine aménagée, un dégagement desservant la partie nuit avec 2 chambres donnant sur  
un balcon, une salle de bains.  
Un emplacement de parking couvert  
Classe énergie : D 
Réf. 4422    Prix : 260.000 euros

� A PROXIMITÉ DE L'ÉCOLE DU SACRÉ COEUR :
Immeuble avec une cour, composé de 3 appartements dont 2 sont actuellement loués.  
Au rez de chaussée, un appartement de 2 pièces, d'une superficie d'environ : 32 m².  
Au 1er étage, un appartement de 2 pièces d'une superficie d'environ : 32 m². 
Au 2nd étage, un appartementde 2 pièces d'une superficie d'environ : 33 m². 
Classe énergie : E  
Réf. 4468      Prix : 220.000 euros 

� CERNAY LES REIMS : 
Au coeur du village et en retrait de la rue, Maison de 5 pièces  avec garage attenant sur une parcelle 
de 620 m². elle est composée au rez de chaussée d'une entrée desservant un séjour double donnant 
sur le jardin, une cuisine, une chambre, une salle de bains, un toilette. A l'étage, un palier distribuant 
3 chambres, une salle de bains. Grenier aménageable. une dépendance attenante à usage de  
garage et de chaufferie. Une cave. 
Classe énergie : F 
Rf. 4448         Prix  314.000 euros

� SECTEUR SAINT MARCEAUX  
RUE DE CERNAY :
Dans une petite copropriété de 6 appartements, 
studio en duplex situé au dernier étage, composé
d'une entrée/cuisine, pièce de vie et salle de 
douches/wc, la chambre est située en mezzanine  
permettant un espace agréable Idéal pour un  
investissement locatif.  
Classe énergie : D  

Réf.4475           
Prix : 77.000 euros 

� SECTEUR CERNAY / JEAN JAURÈS : 
Petite copropriété avec peu de charges, Loft de type 1 en parfait état, composé d'une entrée distribuant 
la pièce principale avec une cuisine aménagée, une salle de douche avec toilettes et placard. 
appartement très agréable 
Classe énergie : en cours 
Réf.4476         Prix : 95.500 euros 

� SAINT MARCEAUX : 
Résidence sécurisée, appartement de 4 pièces avec balcon donnant sur des espaces verts, composé
d'une entrée desservant un séjour, une salle à manger donnant sur le balcon,  
une cuisine aménagée, un dégagement distribuant 2 chambres, une salle de bains, un toilette  
et de nombreux rangements.  
Cave et parking 
Classe énergie : D 
Réf.4470      Prix : 220.500 euros 
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Agenda
SPECTACLES
VENDREDI 12 JUIN
BAL RENAISSANCE
Le Conservatoire de Reims invite à danser en
découvrant pavanes, gaillardes, branles et au-
tres danses typiques de l’époque baroque lors
d’un bal festif.
À 19 h - Gratuit sur réservation - Hôtel de ville, Reims

« LA PARTIE DE SCRABBLE » 
Le récit ludique et sensible d’un aidant, de et
par Fred Duvaud. Dans le cadre du festival
des Récits du social de l’IRTS.
À 16 h - Gratuit - Le Temps des cerises, 
rue Marie-Dominique-Maingot, Reims

SAMEDI 13 JUIN
REGALIA
Une projection son et lumière sur un monu-
ment emblématique de Reims pour revivre le
sacre des rois de France.
À 22 h 45 - Gratuit - Cathédrale Notre-Dame, Reims

BATTLE PROCESS DAT SOUND
Trois écoles rémoises de hip hop et une pari-
sienne confrontent leurs styles.
De 16 h à 20 h - Gratuit - Parvis Miloud-Adda-Kalafate, Reims

DIMANCHE 14 ET LUNDI 15 JUIN
REGALIA
Une projection son et lumière sur un monu-
ment emblématique de Reims pour revivre le
sacre des rois de France.
À 22 h 45 - Gratuit - Basilique Saint-Remi, Reims

JEUDI 18 JUIN
« LE BONHEUR, 
C’EST TOUT DROIT À GAUCHE »
Sandrine et Patrick partent à l’aventure pour
tester leur amour après 7 ans de vie com-
mune. 
À 20 h - Tarifs : 20 à 47 € - Le K, 20, rue du Val Clair, Reims

VENDREDI 19 JUIN
« UNE SOIRÉE CHEZ LA FAMILLE ADAMS »
Une comédie musicale dans l’univers fou et
délicieusement macabre de l’une des familles
les plus iconiques de la culture populaire. Par
Arts et Compagnie. 
À 20 h - Tarif : 22 € - VO2, boulevard d’Alsace-Lorraine, 
Cormontreuil

VENDREDI 19 JUIN
« UNE SOIRÉE CHEZ LA FAMILLE ADAMS »
Une comédie musicale dans l’univers fou et
délicieusement macabre de l’une des familles
les plus iconiques de la culture populaire. Par
Arts et Compagnie. 
À 20 h - Tarif : 22 € - VO2, boulevard d’Alsace-Lorraine,
Cormontreuil

CONCERTS
VENDREDI 12 JUIN
RAMON TAPUL

Une énergie rock, mélangée aux parfums mé-
diterranéens tziganes et orientaux par un quin-
tet venu de Picardie. 
À 19 h - Gratuit - Cryptoportique, place du Forum, Reims

MAÎTRISE DE REIMS
Concert de fin d’année de la Maîtrise de
Reims, avec 250 voix au chœur de la cathé-
drale.
À 20 h 30 - Tarifs : 12 et 15 €, gratuit pour les moins de 10 ans
Cathédrale Notre-Dame, Reims

MERCREDI 17 JUIN
FRANK TURNER & THE SLEEPING SOULS
Un folk-punk énergique mêlant esprit « do it
yourself » et hymnes fédérateurs.
À 20 h - Tarifs : 15 à 24 € - La Cartonnerie, Reims

JEUDI 18 JUIN
FLÂNERIES MUSICALES : 
ORCHESTRE PHILHARMONIQUE DE PRAGUE
Soirée d’ouverture consacrée à la Bohême et à
l’univers de Bedrich Smetana et Antonin Dvo-
rak, interprétée par le Prague Royal Philhar-
monic.
À 20 h – Tarifs : 10 à 40 € 
Basilique Saint-Remi, Reims

SAMEDI 20 JUIN
TRYM + DJ CALINE + MAUDUX + PERFIDE
DJ et producteur parisien, Trym est l’une des
figures marquantes de la nouvelle génération
techno.
À 21 h – Tarifs : 29 à 37 € – La Cartonnerie, Reims

DAMIAN MARLEY
Deuxième Reggae night au Tapis rouge avec
un invité exceptionnel : Julian Marley, figure
internationale du reggae. Première partie as-
surée par Cozik et Lidiop.
À 20 h - Tarifs : 20,45 et 25,50 € - Le Tapis rouge,
18, rue Nicolas-Appert, Tinqueux

LUNDI 22 JUIN
LUCILE BOULANGER
Récital de la violiste Lucile Boulanger mettant à
l’honneur le répertoire de la viole de gambe.
À 16 h – Tarif : 10 et 20 €
Église Saint-Théodulphe, Champigny

FRENCH QUARTER
Concert aux couleurs du jazz et de la Nou-
velle-Orléans.
À 20 h – Gratuit 
Parc du champagne Canard-Duchêne, Ludes

LOISIRS
SAMEDI 13 JUIN
NUIT DU RÉTROGAMING
La maison de quartier Clairmarais accueillera
la neuvième édition de la Nuit du rétrogaming
: consoles rétro, bornes d’arcade, jeux en fa-
mille, espace de prévention autour des écrans,
présentation de jeux vidéo créés par les en-
fants.
À 17 h - Gratuit 
 Maison de quartier Clairmarais, 73, Alexandre-Henrot, Reims

MAKERLAND
Une fête pour rêver, expérimenter, fabriquer et
partager en famille, aux côtés de nombreux
créateurs.
De 14 h à 21 h - Gratuit - Saint-Ex, 
esplanade André-Malraux, Reims

EXPOSITIONS
VENDREDI 12 JUIN
ARTS VISUELS DE L’ÉCOLE JAMIN
Les élèves de l’école élémentaire Jamin pré-
sentent leurs créations réalisées tout au long
de l’année.
À 16 h 30 - Gratuit - École élémentaire Jamin, 
1, rue des Écoles, Reims

JUSQU’AU DIMANCHE 20 SEPTEMBRE
« DÉCLARATION »
Christine Sejean, Mat x Zekky, Manon Pain-
teaux, LGM-1, Céz Art, Levalet, Iemza, Kusek,
Anaëlle Rambaud et Ememem donnent leur vi-
sion de la paix.
Du mardi au dimanche, de 14 h à 18 h - Gratuit 
Le Cellier, 4 bis, rue de Mars, Reims

Art et Jazz dans ma cour, 
le festival qui monte, qui monte...

FESTIVAL

G ros village de 1 400
habitants situé au
nord de Reims,

Hermonville s'apprête à tri-
pler sa population. Depuis
seize ans, la charmante bour-
gade se transforme en boîte de
jazz et en galerie d'art à ciel
ouvert, le temps d'un week-
end, à l'occasion d'Art et Jazz
dans ma cour. L'événement
bisannuel, qui fait son retour
samedi 13 et dimanche 14
juin, pourra à nouveau comp-
ter sur l'implication de ses
plus de 120 bénévoles. Et c'est
bien souvent tout un village qui joue le jeu.
Avec une programmation musicale éclectique mêlant jazz, groove, soul et funk sur quatre scènes (la
Grange aux couleurs, la scène du Montcet, la Ferme et l'église Saint-Sauveur), accompagnée d'une
quarantaine d'artistes plasticiens (peintres, sculpteurs, photographes et street artistes) exposant leurs
œuvres chez l'habitant, Art et Jazz dans ma cour se veut convivial et affirme sa volonté d'être un
festival à taille humaine. 
Événement porté par l'association Hermon'style, dont l'infatigable président Philippe Dumay ne cesse
de vanter la genèse, ce rendez-vous est avant tout une création de connexions, des liens que l'on tisse,
« c'est un village qui fait sens commun ». 
En 2024, ce sont 4 500 festivaliers qui se sont rassemblés autour de sons jazzy et d'œuvres d'art contem-
porain. Gage qu'en 2026, ils seront encore un peu plus.  Comme dans la chanson de Jonasz,
« La Boîte de jazz », c'est un peu timide que l'on entre, mais l'on en ressort « lessivé » !

Laurie Andrès Sverkidis

4 Art et Jazz dans ma cour, samedi 13 et dimanche 14 juin, à partir de 11 h, Hermonville. 
Tarifs : 30 € la journée, 44 € les deux, gratuit pour les moins de 18 ans.

Le festival d'Hermonville existe depuis seize ans.

Journée et soirée festives 
pour se dire au revoir à La Comédie

SPECTACLES

L a Comédie de Reims, elle aussi, célèbre la
fin de sa saison 2025-2026, à l’occasion

d’une soirée festive, programmée ce samedi
13 juin, à partir de 11 h. Le centre dramatique
national organise Une Nuit à Reims, un évé-
nement qui permettra de découvrir tous les ta-
lents de la Jeune troupe de Reims à Colmar et
des élèves de la Classe de La Comédie, à l’oc-
casion de plusieurs propositions théâtrales
dans divers lieux de Reims : à 11 h à Croix-
Rouge, à 15 h à l’Atelier de La Comédie et à
partir de 16 h à La Comédie. Au programme
de ce dernier rendez-vous, une visite de l’emblématique salle de spectacles, une pièce, un atelier et un DJ
set, à 22 h, au restaurant L’Arboretum, qui sera ouvert en continu, dès 12 h. Tous les événements proposés
sont gratuits, mais nécessitent une inscription préalable.

© l'Hebdo du Vendredi

D u  1 2  a u  1 8  j u i n  2 0 2 6

L'Opéra présente sa prochaine saison
SPECTACLES

U ne riche saison s’est refermée à
l’Opéra de Reims, avec « The Fairy

Queen  », joué samedi 6 juin dernier.
Un spectacle gratuit qui a permis de mettre à
l’honneur les talents locaux issus du Conser-
vatoire de Reims. 
Mais la saison n’est pas tout à fait terminée :
le comité de direction de l’Opéra donne ren-
dez-vous aux aficionados, mardi 16 juin, à
20 h, pour une présentation du programme
de la saison 2026-2025. Une soirée ludique
d’environ 1 h, gratuite et ouverte à tous, mais
qui nécessite une inscription préalable en ligne ou à la billetterie, ouverte les mardi, mercredi, vendredi
et samedi. Nouveauté : il sera possible de prendre un apéritif gourmand, concocté par Le Shed, à l’issue
de la présentation.

© l'Hebdo du Vendredi
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Le festival de musique classique 
rémois démarre jeudi 18 juin 
avec un concert de l’Orchestre 
philharmonique de Prague.
Jusqu'au 10 juillet, près de 
40 concerts seront proposés 
aux quatre coins de Reims 
et ses environs.

L e doute était permis, il a finalement été
levé : la 37e édition des Flâneries musi-
cales s’ouvrira bien sous la nef de la basi-

lique Saint-Remi de Reims. Fermé en raison
d’une avarie constatée sur la toiture, le cœur de
l’édifice a finalement rouvert au public en début
de semaine, après des travaux de sécurisation
d’urgence (lire page 8). Le festival de musique
classique rémois pourra donc perpétuer ses habi-
tudes en proposant son concert d’ouverture, jeudi
18 juin à 20 h, dans la basilique Saint-Remi.
Pour cette première, l’Orchestre philharmonique
de Prague ouvrira le bal avec un programme de
circonstance intitulé « Un soir à Prague ».
Le prestigieux chef d’orchestre allemand Heiko
Mathias Förster a choisi deux des plus grands
compositeurs tchèques pour ce concert inaugural
: Bedrich Smetana et Antonín Dvorák. À travers
« La Moldau » (1874), œuvre emblématique de
la musique tchèque, le premier dépeint avec sen-
sibilité le parcours de la célèbre rivière, de sa

source jusqu’à son confluent avec l’Elbe, en pas-
sant par son arrivée triomphante à Prague.
Avec ses « Danses slaves » (1878), le second
signe une réinterprétation symphonique des mu-
siques folkloriques d’Europe centrale, qui
connut, à son époque, un succès commercial et
critique de portée internationale. L’orchestre pra-
guois interprétera également la « Symphonie n°
8 » de Dvorák, chef-d’œuvre romantique, véri-
table bijou d’optimisme populaire. Deux compo-
siteurs majeurs qui ont contribué à nourrir le
sentiment national des Tchèques, alors sous la

domination austro-hongroise. Après cette soirée
au cœur de la Bohème romantique, les Flâneries
emmèneront le public à Vienne dès le lendemain,
toujours à la basilique Saint-Remi, sur les traces
de deux autres géants de la musique classique :
Mozart et Schubert. Des débuts en fanfare pour
le festival rémois !

Simon Ksiazenicki

4 Orchestre philharmonique de Prague, 
jeudi 18 juin, à 20 h, basilique Saint-Remi, Reims.
Tarifs : 14 à 40 €, gratuit pour les moins de 12 ans.

Les travaux de sécurisation de la basilique Saint‐Remi
sont terminés à temps. © Alain Hatat

FESTIVAL

Voyage en Tchéquie pour l'ouverture 
des Flâneries musicales

VENDREDI 12 JUIN
CHÂLONS – BROCANTE DE LA SAINT-JEAN
13 h 30 à 18 h 30 – Salle paroissiale, 
16, place Saint-Jean

SAMEDI 13 JUIN
CHÂLONS – BROCANTE DE LA SAINT-JEAN
13 h 30 à 18 h 30 – Salle paroissiale, 
16, place Saint-Jean
REIMS - BRADERIE SOLIDAIRE
14 h à 17 h 30 - Service du vêtement, 
9, place de Lisieux

DIMANCHE 14 JUIN
ANTHENAY – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Centre du village
BERGÈRES-LES-VERTUS – VIDE-POUSSETTES
8 h à 16 h – Salle polyvalente
CAUROY-LÈS-HERMONVILLE – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Centre du village
CERNAY-LÈS-REIMS – VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h – Centre du village
CHAUDEFONTAINE – VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h – Centre du village
LES MESNEUX – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Autour de la salle des fêtes
MONTMIRAIL – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Centre-ville
PIERRY – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Parking E.Leclerc
REIMS – MARCHÉ AUX LIVRES
8 h à 17 h 30 - Halles du Boulingrin
SAINT-MARTIN-SUR-LE-PRÉ – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Complexe sportif
SOIZY-AUX-BOIS – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Centre du village
SUIZY-LE-FRANC – VIDE-GRENIERS
A partir de 7 h – Place de la Mairie
VERZENAY – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Boulevard de la République
VITRY-LA-VILLE – VIDE-GRENIERS
A partir de 6 h – Centre du village

Chiner
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L'association 7e Œil de l'Opéraims, 
un certain regard sur le cinéma

CINÉMA

M algré une baisse de la fré-
quentation des salles de ci-
néma en 2026 (157 millions

d’entrées, soit -13,6 %), ils sont de plus
en plus nombreux. Eux, ce sont les adhé-
rents du ciné-club de l’Opéraims, 7e Œil.
Créée en 2022, l’association compte une
centaine de membres, qui se réunissent
chaque jeudi et dimanche, à raison de 30
séances par an, pour découvrir ou redé-
couvrir des films de tous horizons.
« On essaye de varier les époques et les
espaces avec des films français, euro-
péens, étasuniens, asiatiques, maghré-
bins... », détaille Brigitte Guyot,
présidente et ancienne professeure de ci-
néma et d’histoire de l’art au lycée
Clemenceau. Les plus grandes réussites
de l’an passé ? « Massacre à la tronçon-
neuse », « Princesse Mononoké » et
« Le Septième Sceau ». « On aime faire le grand écart », sourit la présidente de 7e Œil.
Chaque projection, qui réunit en moyenne 70 personnes, est suivie d’un échange avec le public. « Notre credo, c’est
de partir du ressenti des spectateurs, on ne veut pas imposer une grille d’analyse, explique Brigitte Guyot. On est ravi
car on attire un public de plus en plus jeune. Il y a d’ailleurs une grande différence entre le jeudi et le dimanche : on
projette le même film, mais on n’a pas les mêmes débats. »
Grâce aux cotisations de 10 € versées par les adhérents et aux 80 € par film reversés par l’Opéraims, 7e Œil organise
également plusieurs événements ponctuels appréciés : avant-premières, soirées Halloween et Saint-Valentin, déplace-
ments aux festivals de cinéma d’Angers et d’Amiens…
Pour clôturer cette belle saison, l’association donne rendez-vous dimanche 14 juin, à 18 h, pour la projection du court-
métrage d’animation « Les Belles cicatrices » et de la comédie « Un Divan à Tunis », qui sera suivie d'un moment
convivial. L’occasion, aussi, de renouveler les adhésions et, pourquoi pas, d’enregistrer de nouveaux inscrits.

Simon Ksiazenicki

Sophie Abellan, trésorière adjointe, et Brigitte Guyot, présidente 
de l’association 7e Œil. © l'Hebdo du Vendredi

OPÉRAIMS
AUTOFICTION Ven 21h15 Dim 20h15
Mar 13h30
COCOTTE Dim 10h30 Lun 13h30
COLONY Ven 20h50 Sam 15h50, 21h00
Dim 18h30, 21h00 Lun 21h20 Mar 21h00
COMPOSTELLE Sam 15h00
DISCLOSURE DAY Ven 14h15, 15h50,
20h30, 20h50 Sam 13h40, 17h15, 20h30,
20h50
EN NOUS Lun 15h30 Mar 21h15
FATHER Mar 15h50
GHOST IN THE SHELL Ven 18h50 Sam
16h40 Dim 13h40 Lun 21h30 Mar 18h50
HISTOIRES PARALLÈLES Lun 16h00
JUSTE UNE ILLUSION Ven 18h20 Lun
18h50
LA BATAILLE DE GAULLE – L'ÂGE DE
FER Ven 13h30, 16h45, 18h00, 20h00
Sam 13h30, 16h45, 18h00, 20h00 Dim
10h30, 13h30, 16h45, 20h00 Lun 13h30,
16h45, 18h00, 20h00 Mar 13h30, 16h45,
18h00, 20h00
LA PRINCESSE, L'OGRE ET LA FOURMI
Sam 13h50 Dim 11h00, 13h50
LA VÉNUS ÉLECTRIQUE Ven 13h40,
17h15 Sam 14h15 Dim 10h30, 20h30 Lun
14h15 Mar 17h15
L'ABANDON Ven 13h40 Sam 18h40 Dim
10h45, 18h40 Lun 16h30 Mar 13h40
L'AFFAIRE ZANETTI Ven 13h45 Sam
16h00, 20h45 Dim 13h45, 18h30 Lun
20h45 Mar 13h45
LE DERNIER VRAI SAMOURAÏ Ven
13h40 Sam 18h20 Dim 15h50 Lun 13h30
Mar 18h15
LE DIABLE S'HABILLE EN PRADA 2 Ven
16h00, 20h45 Sam 13h30, 18h15 Dim
16h00, 20h45 Lun 13h30, 18h15 Mar
16h00, 20h45
LE GARÇON QUI FAISAIT DANSER LES
COLLINES Ven 16h20, 21h10 Sam 13h40 

Dim 21h10 Lun 13h40 Mar 16h20, 21h10
LE VERTIGE Ven 13h45, 16h40, 21h00
Sam 16h35, 19h15, 21h00 Dim 11h00,
16h30, 19h15, 21h00 Lun 13h45, 19h15,
20h55 Mar 16h40, 19h15, 21h00
LE VIRTUOSE Ven 13h40 Sam 15h50 Dim
18h00 Lun 20h10 Mar 13h40
LES GOÛTEUSES D'HITLER Lun 21h15
L'ÊTRE AIMÉ  Mar 13h30
L'OBJET DU DÉLIT Ven 13h40, 18h30
Sam 15h50, 20h40 Dim 13h40, 18h30 Lun
15h50, 18h30, 21h10 Mar 13h40, 18h30
MATA Ven 14h00 Sam 16h10 Dim 18h20
Lun 14h00 Mar 16h10
MICHAEL Ven 14h00, 18h20 Sam 14h00,
18h15, 20h50 Dim 14h00, 16h40, 21h00
Lun 14h00, 16h40, 21h00 Mar 14h00,
18h20
NOUS L'ORCHESTRE Ven 16h00
POUR LE PLAISIR Ven 16h20 Dim 10h50
Mar 16h15
SCARY MOVIE Ven 16h10, 18h20, 20h30
Sam 14h00, 18h20, 20h30 Dim 10h40,
14h00, 16h10, 20h30 Lun 16h10, 18h20,
20h30 Mar 14h00, 18h20, 20h30
STAR WARS: THE MANDALORIAN
AND GROGU Ven 15h25, 18h10, 21h00
Sam 13h45, 16h30, 21h10 Dim 10h30,
13h45, 18h10 Lun 15h20, 18h10 Mar
13h45, 16h30, 21h00
SUPER MARIO GALAXY LE FILM Sam
13h40 Dim 11h00, 13h40
THE CHRISTOPHERS Ven 16h00, 20h20
Sam 13h40, 18h10 Dim 15h50, 20h20 Lun
13h40, 18h00 Mar 16h00, 20h20
THE PLAGUE Ven 18h30 Sam 18h30 Dim
10h30, 16h20 Lun 16h00 Mar 18h30
UN DIVAN À TUNIS Dim 18h00
UNE ANNÉE ITALIENNE Ven 18h10 Sam
20h20 Dim 13h40 Lun 15h50 Mar 18h10
VIVALDI ET MOI Dim 15h00

Cinéma du 12 au 16 juin 2026
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Allez au bout de vos idées. Vous pourriez
ainsi améliorer votre quotidien. Les résultats

prochains parleront d'eux-mêmes : vous y trouverez
plus que prévu. La réussite vous attend les bras ou-
verts !

Une proposition alléchante vous sera faite.
Ne vous engagez pas si vous n'avez pas pris

le temps de la réflexion. Pesez bien le pour et le contre
en gardant les pieds sur terre.

Sur le plan affectif, soyez ouvert aux oppor-
tunités du moment. Vous aimanterez tous

ceux et celles que vous approcherez. Il sera difficile
de résister à votre charme et vous saurez le mettre en
avant.

La ligne entre travail et vie privée semble
ténue. Mais pourquoi faire simple

quand on peut faire compliqué ? Il est conseillé de
faire la part des choses, sinon vous pourriez être
confronté(e) à des difficultés.

La sphère affective est favorisée. Ouvrez-
vous aux opportunités de rencontres qui

se présenteront. C’est le moment ou jamais de vivre
de belles expériences. Restez donc en alerte !

Vous vous félicitez du changement dans
votre vie affective. Cependant, n'auriez-vous

pas perdu au change ? Le climat ne sera pas aussi
ensoleillé que prévu. L’humilité sera plus que jamais
recommandée.

La communication au sein de votre couple
ne sera guère favorisée. Chacun sera 

dans sa bulle. Est-ce une bonne raison pour chercher
ailleurs ce que vous n’aurez pas chez vous ?

Prochainement, vous ferez une rencontre
importante pour la suite de votre vie 

affective. Cette personne pourrait vous offrir 
beaucoup. Une chance pour vous : alors, laissez-vous
tenter !

Élargissez votre façon de voir les choses 
et vous réaliserez que votre vie est bien 

plus grisante que vous ne le pensiez. 
Le temps est venu de vous ouvrir à l’imprévu et 
aux autres.

Vous voilà à l’orée d’une aube ensoleillée !
Peut-être que cette opportunité est celle que

vous espériez depuis si longtemps. Vous aurez un
choix à faire. Réfléchissez à deux fois avant d’agir !

Vous aurez des envies de mener la grande
vie. Cependant, avez-vous les moyens de

vos ambitions ? Attention, le réveil risque d’être un
peu brutal !

Un conflit semble se profiler à l'horizon et,
d’avance, vous savez qu'il sera difficile 

de trouver un compromis. Cependant, tentez de 
préserver cette relation amicale qui vous est 
précieuse.

VENDREDI

14°
18°

SAMEDI

15°
23°

DIMANCHE

11°
22°

VENDREDI SAMEDI DIMANCHE

LUNDI

10°
21°

Moyenne Moyenne Moyenne

Qu’est-ce que le Supplément de loyer de solidarité ?
Le Supplément de loyer de solidarité (SLS) s’applique lorsque, en cours de location,
les ressources d’un foyer dépassent le plafond fixé pour l’attribution d’un logement.
Le ménage peut conserver son logement HLM, mais peut être amené à verser ce
supplément de loyer au bailleur. Le SLS peut atteindre jusqu’à 30% des ressources
du foyer en cas de dépassement de plus de 150% des plafonds de ressources en vi-
gueur. Au-delà de ce seuil, le droit au maintien dans les lieux peut être remis en
cause. Le locataire dispose d’un délai d’un mois pour répondre à l’enquête sur les
ressources réalisée chaque année par le bailleur. À défaut de réponse, le bailleur
met en recouvrement le SLS, qui pourra être remboursé au locataire, dans un délai
de deux mois, si celui-ci fournit les renseignements demandés. Les ressources prises
en compte sont les revenus imposables perçus par les personnes vivant au foyer au
cours de l’avant-dernière année précédant l’enquête.

CLCV de la Marne – Reims  Défense des consommateurs et des locataires
Contact : 03 26 05 03 88

L’horoscope

Météo

Qualité de l’air

La CLCV vous informe

BÉLIER du 21.03 au 20.04 

TAUREAU du 21.04 au 20.05

GÉMEAUX du 21.05 au 21.06

CANCER du 22.06 au 22.07

LION du 23.07 au 22.08

VIERGE du 23.08 au 22.09

BALANCE du 23.09 au 22.10

SCORPION du 23.10 au 22.11

SAGITTAIRE du 23.11 au 22.12

CAPRICORNE du 23.12 au 20.01

VERSEAU du 21.01 au 19.02

POISSONS du 20.02 au 20.03
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MEUBLES

CHAISE  

91977ARAPP
ARD DE LA PBOULEVVA PAAIX

PA TTEMENT REIMS 5 PIÈCES

un appartement situé au rez-de-chaussée
-

servant un salon séjour, une cuisine indépen-
dante aménagée et équipée donnant accès à

Prix: 10€ 062239

35 bis Bd Foch - 51100

03 26 79 

dante aménagée et équipée do

chambres, un bureau, une salle d

0 Reims

10 00

onnant accès à

de bains et des

TTAA

E D’ARMOIRE 
de style Louis XV en chêne 

0674912735

ABOURET 

1977

ARAPP
SECTEUR POMMERRYY

PA TTEMENT REIMS 2 PIÈCES
Au sein d’une résidence de standing sécurisée,

Il comprend une entrée avec un placard, un
salon/séjour avec cuisine ouverte aménagée
et équipée donnant accès à une loggia, une
chambre avec une salle d’eau attenante et des

PORTT
Porte d’armoire d

0622391

chambre avec une salle d eau at

35 bis Bd Foch - 51100

03 26 79 

BRODERIE 

tenante et des

0 Reims

10 00

CHINOISE EN SOIE 
blanche [15 x 52,5 cm] brodé 

2735

0674912735

ARAPP
REIMS HYPERCEN

PA TTEMENT 4 P
En hypercentre, retrouvez un

composé d’une entrée, une prem
avec un placard, un long couloir

balcon sans vis à vis exposé Est,
dé d t d h b

BRODERIE 
Panneau de soie b

Prix: 70€ 067491
NTRE 
IÈCES
charmant ap-

mière chambre
desservant un

une cuisine in-
ll ddépendante, une grande chambr

35 bis Bd Foch - 51100

03 26 79 

re, une salle de

0 Reims

10 00 CHAISE DE
Prix : 25€
0674912735

E STYLE LOUIS XIII 
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